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4. ETAT INITIAL DE L’ENVIRONNEMENT 

4.1 Analyse du milieu physique 

4.1.1 Topographie 

Le projet se situe dans le bassin versant topographique du Delta de l’Aa. La topographique y est très 
plate. 
Le site étudié a une cote topographique de l’ordre de 2 mètres IGN69 : 
 

 

Document n° 19 : Carte topographique à l’échelle 1/25000ème (source : IGN) 

 
 

Synthèse : 

La topographie est très plate sur le site étudié, les terrains n’ont pas de pente. 
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4.1.2 Géologie 

 Formations géologiques rencontrées sur le secteur d’étude : 

La carte géologique de Guînes au 1 / 50 000ème éditée par le BRGM permet de préciser la nature du 
sous-sol sur le secteur d’études, où nous trouvons à l’affleurement des formations limoneuses : 

 

 

Document n° 20 : Extrait de la carte géologique de Guînes au 1/50000ème (source : BRGM). 

 
A l’affleurement du secteur d’étude, la formation superficielle est la suivante : 

Flandrien supérieur - Assise de Dunkerque  [Mzb] [Mzb/T] (affleurant sur le site étudié) : 

Ce sont des dépôts limono-sableux ou parfois argileux qui ont une épaisseur moyenne de 1 à 3 
mètres, pouvant être plus importante près du littoral. Ces formations reposent sur un complexe 
tourbeux [T], qui peut être rencontré à 50 cm de profondeur et mesurer 1 à 2 mètres d’épaisseur. Sous 
ces formations, on retrouve les sables pissards de l’Assise de Calais [MzaS].  
 
 
 
 

 Synthèse des résultats de l’étude de sols 
réalisée sur le site étudié en juillet 2017 par 
GINGER CEBTP : 

 
Une étude de sol a été réalisée par le cabinet Ginger CEBTP en 
juillet 2017. Les résultats sont synthétisés ci-après. 
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Extraits de l’étude de sols : 

La reconnaissance des sols a comporté la réalisation de : 

 

 

 

Document n° 21 : Plan d’implantation des sondages géotechniques réalisés en 2017 par GINGER 

CEBTP. 
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A noter que la profondeur des formations est donnée par rapport au terrain naturel tel qu’il était au 
moment de la reconnaissance. L’analyse et la synthèse des résultats des investigations réalisées ont 
permis de dresser la coupe géotechnique schématique suivante : 
 
Formation n°0 : terre végétale, remblais (limons sableux, sables limoneux à petits cailloux) 

Epaisseur : 0.4/1.0 m 
 
Formation n°1a : Limons argilo-sableux, sables limoneux, de teinte gris-beige 

Profondeur : de 0.4/1.0 à 1.7/3.4 m 
Caractéristiques mécaniques : médiocres 
 
Formation n°1b (uniquement en T3/PS3) : Sable beige 

Profondeur : de 0.5 à 2.1 m 
Caractéristiques mécaniques : médiocres 
 
Formation n°2 : Argiles limono-sableuses à limons argilo-sableux, vasards, gris-bleu 

Profondeur : de 1.7/3.4 à 2.7/3.5 m (exceptionnellement 7.3 m en T4/PD4) 
Caractéristiques mécaniques : compressibles 
 
Formation n°3a : Sables limoneux vasards gris-bleu 

Profondeur : de 2.7/3.5 à 3.4/4.8 m 
Caractéristiques mécaniques : médiocres 
 
Formation n°3b : Sables gris à gris-bleu pouvant renfermer des lentilles limono-argileuses 
lâches. 

Profondeur : à partir de 3.4/4.8 m (atteint à 2.1 m en T3/PS3, 7.3 m en T4/PD4) 
Caractéristiques mécaniques : compacts 
 
 
Les niveaux d’eau relevés ont été rencontrés à une profondeur comprise entre 0.9 et 1.3 m au moment 
des investigations (novembre 2016). Les niveaux d’eau relevés s’établissent comme suit : 

 

 
Afin d’estimer l’ordre de grandeur de la perméabilité des terrains en place, des essais de perméabilité 
relatifs aux normes ISO 22282-2 et 5, adaptés au site et au projet, ont été réalisés. Les résultats de 
ces essais de perméabilité sont donnés dans le tableau ci-dessous : 

 

D’après les essais d’eaux réalisés, les sols limono-sableux présentent des perméabilités très 
faibles de l’ordre de 10-6 m/s (3,6 mm/h) à 10-7 m/s (0,36 mm/h). 

En raison de la faible profondeur de nappe et la faible perméabilité, des solutions d’infiltration 
classiques de type puits d’infiltration ou tranchée d’infiltration sont inadaptées. Les possibilités 
d’épandage des eaux pluviales seront réduites à la préconisation de limiter l’imperméabilisation 
du site tant que possible. 
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  sol argileux          sol argilo-limoneux          sol limoneux        sol sablo-limoneux        sol sableux             sol crayeux 
                          coef. de 
                           perméabilité 

imperméable          très peu perméable   perméabilité médiocre     moyennement perméable      très perméable      perméable en grand 
 
K=0mm/H  K=6mm/H          K=15mm/H                     K=30mm/H          K=50mm/H          K=500mm/H 

  
 
 

Synthèse globale sur le projet : 

Le type de formations géologiques rencontrées est essentiellement de types limons argilo-sableux 
avec une très faible perméabilité. 
Des études géotechniques préalables aux travaux permettront de définir les modalités de pose pour 
éviter les mouvements de sol sous les infrastructures et les éléments bâtis. 
La rétention à débit de fuite régulé devra être mise en œuvre en priorité dans le cadre du projet dans le 
cadre de la gestion des eaux de ruissellement, car la faible profondeur de nappe et la faible 
perméabilité des sols ne sont pas propices à l’infiltration des eaux de ruissellement. 

 

 

4.1.3 Documents cadres sur l’eau : S.D.A.G.E. Artois-Picardie 
et S.A.G.E. du Bassin Côtier du Boulonnais 

 Inscription du périmètre d’étude dans le S.D.A.G.E. Artois-Picardie : 
 
Le S.D.A.G.E. (Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux) du bassin Artois-Picardie a 
été approuvé par Arrêté Préfectoral le 23 novembre 2015. 
 

 

Document n° 22 : Masses d’eau de surface continentales (source : S.D.A.G.E. Artois-Picardie). 

SECTEUR DU 

PROJET 
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Le S.D.A.G.E. est un document cadre, opposable, qui définit notamment des objectifs de qualité à 
atteindre pour différentes masses d’eau : 

- masse d’eau de surface continentale ; 

- masse d’eau côtière et de transition ; 

- masse d’eau souterraine. 

Le projet devra être compatible avec les mesures imposées par le S.D.A.G.E. en termes d’objectifs de 
qualité, qui sont dits « moins stricts » pour les eaux superficielles, avec un objectif de bonne qualité 
attendu pour 2027 : 

 

Document n° 23 : Objectifs de qualité des masses d’eau de surface (source : S.D.A.G.E. Artois-

Picardie). 
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Le projet devra être compatible avec les mesures imposées par le S.D.A.G.E. en termes d’objectifs de 
qualité pour les eaux souterraines (bon état atteint en 2015 sur le secteur étudié) : 

 

Document n° 24 : Objectifs de qualité des masses d’eau souterraine (source : S.D.A.G.E. Artois-

Picardie). 
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 Inscription du périmètre d’étude dans le S.A.G.E. du Delta de l’Aa : 

 
Le projet est concerné par le Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux (S.A.G.E.) du Delta de 
l’Aa, approuvé par Arrêté Préfectoral du 15 mars 2010. 

Le projet devra être compatible avec les orientations stratégiques et la partie réglementaire du 
S.A.G.E. 
 
On recense 5 grandes orientations stratégiques dans le S.A.G.E. : 

- Orientation stratégique I : La garantie de l’approvisionnement en eau 
- Orientation stratégique II : La diminution de la vulnérabilité aux inondations du territoire des 

wateringues et de la Vallée de la Hem 
- Orientation stratégique III : La reconquête des habitats naturels (protection, gestion, entretien) 
- Orientation stratégique IV : La poursuite de l’amélioration de la qualité des eaux continentales et 

marines 
- Orientation stratégique V : La communication et la sensibilisation aux enjeux de l’eau et de ses 

usages auprès de tous les publics 
 
Le règlement du S.A.G.E. concerne 4 titres : inondations, eau potable, zones humides et qualité de 

l’eau 

 

 

Document n° 25 : Territoire du S.A.G.E. du Delta de l’Aa. 
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4.1.4 Hydrogéologie 

Le secteur étudié s’étend sur la nappe libre des sables du tertiaire : 

 
Document n° 26 : Carte hydrogéologique du bassin Artois Picardie (source : Agence de 
l’eau Artois-Picardie) 
 

Au S.D.A.G.E. Artois-Picardie, la masse d’eau souterraine concernée par le secteur d’étude est 
référencée comme « Masse d’eau souterraine des sables du Landénien des Flandres ». Ses états 
quantitatif et qualitatif étaient bons en 2015. 
 

 
Etat des eaux pour la masse d’eau souterraine des sables 

du Landénien des Flandres (1014) 

Etat quantitatif Bon 

Etat qualitatif Bon 

Objectif de bon état 
quantitatif 

Atteint en 2015 

Objectif de bon état 
qualitatif 

Atteint en 2015 

 

 

Il n’y a pas de captage d’alimentation en eau potable concernant le secteur étudié. 
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 Vulnérabilité des eaux souterraines : 
 
La vulnérabilité des eaux souterraines est classée « forte » sur le secteur du périmètre du projet par la 
DREAL : 

 
 

Document n° 27 : Carte de synthèse de la vulnérabilité des eaux souterraines sur le secteur 

d’étude. 

 
 

 Profondeur du niveau de la nappe superficielle : 
 
 
Un suivi piézométrique a été réalisé par le Bureau d’Etudes 
GINGER CEBTP dans le cadre des études préalables au 
projet. 
Ce rapport est annexé à l’étude d’impact. 
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Document n° 28 : Carte d’implantation des différents piézomètres sur et autour du périmètre du 

projet (source : GINGER CEBTP). 
 
Le suivi réalisé sur 6 mois de février à août montre  que le niveau de nappe est au minimum à 0m80 
de profondeur en hiver et diminue jusqu’à environ 1m20 en été. Ce niveau n’est pas homogène sur le 
secteur étudié car il dépend des drainages et fossés existants : 
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Synthèse : 
Le périmètre du projet n’est pas concerné par un captage d’alimentation en eau potable ni par un de 
ses périmètres de protection. La vulnérabilité des eaux souterraines est classée comme « forte » sur le 
périmètre du projet. 
Des dispositions seront être prises pendant le chantier pour limiter les risques de pollution accidentelle 
du sous-sol, et en phase d’exploitation pour que les rejets d’eaux de ruissellement soient compatibles 
avec le niveau de bonne qualité qui est attendu pour 2027 selon les objectifs du S.D.A.G.E. 
La profondeur de la nappe superficielle est faible et varie entre 0m80 et 1m20 selon les saisons. 

 
 

4.1.5 Hydrographie 

 Bassin versant topographique dans lequel s’insère le projet : 
 
Le projet se situe dans le bassin versant topographique du Delta de l’Aa. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Document n° 29 : Localisation du bassin versant du Delta de l’Aa (source : Agence de l’Eau Artois-

Picardie). 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

PROJET 

Bassin versant topographique : 

(voir schéma ci-contre) 

Chaque goutte d’eau, qui n’est pas 
infiltrée ou évaporée, tombant dans les 
limites d’un bassin versant va ruisseler 
et être collectée par le cours d’eau ou le 
fossé situé dans son fond de vallée. 
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 Réseau hydrographique global : 
 

L’ensemble de la Plaine Maritime présente par définition un caractère inondable par submersion 
marqué en raison de sa position proche du niveau de la mer, de l’absence de relief et de la faible 
profondeur de la nappe phréatique. 
 
En raison de la situation altimétrique des eaux, inférieure aux niveaux de haute mer, l’évacuation 
gravitaire ne peut pas s’effectuer en continu, si bien qu’un contrôle des échanges avec la mer est 
assuré aux différents exutoires par des ouvrages. 
 
Le territoire intercommunal est caractérisé par la présence d’un réseau complexe et dense de fossés 
appelés Watergangs ou Wateringues. Ce réseau est issu d’un assèchement continu entrepris par 
l’Homme. Ce réseau est aujourd’hui doté d’une centaine de station de pompage permettant 
l’écoulement et la gestion de l’eau et de huit stations d’évacuation des eaux. 
 
Le secteur d’implantation du projet est concerné par la 2ème Section de wateringues du Pas-de-Calais, 
qui s’étend sur environ 9800 ha. Le principal cours d’eau de cette section est la Rivière d’Oye : 

 

Document n° 30 : Fonctionnement hydraulique et sections de wateringues (source : SAGE du Delta 

de l’Aa). 
 
Le réseau de canaux et de watergangs, en matière d’évacuation des crues, a un double rôle : 

- stocker l’eau durant la marée haute, 
- acheminer rapidement les eaux excédentaires vers les exutoires durant la marée basse. 

 
Le réseau hydrographique complexe du territoire du SAGE du Delta de l’Aa et de la Communauté de 
Communes de la Région d’Audruicq (cours d’eau, canaux ou watergangs) assure de multiples rôles : 

- La limitation des inondations : évacuations à la mer, « bassins » de stockage des eaux, 
- Les ressources en eau (industrie, agriculture...), 
- La navigation, 
- Préservation du patrimoine naturel. 
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 Analyse hydrographique détaillée sur le site du projet : 
 
La Rivière d’Oye située en bordure nord du territoire est l’exutoire final des eaux de ruissellement du 

périmètre d’étude, et notamment du watergang de Nouvelle-Eglise. Le watergang de Nouvelle-Eglise 
se jette dans la Rivière d’Oye au nord du secteur étudié, à Pont d’Oye. 
 
Dans l’état actuel, les eaux pluviales ruissellent sur le site et rejoignent le réseau de fossés et 
watergangs local. Il n’est pas mentionné de débordement des cours d’eau ou fossé sur le périmètre du 
projet. Il existe des réseaux de drainage sur l’emprise du projet. 
 

 

Document n° 31 : Fonctionnement hydrographique local : localisation du watergang de 
Nouvelle-Eglise et de la Rivière d’Oye par rapport au projet 

 
 
Le secteur étudié est situé à peu près à mi-chemin entre la Rivière d’Oye et la station de pompage de 
Nouvelle-Eglise (voir cartographie en page suivante). Ce qui fait qu’en fonction du niveau des 
watergangs du secteur, les écoulements peuvent se diriger vers le nord (Rivière d’Oye) ou vers le sud 
(Station de pompage de Nouvelle-Eglise). 
Toutefois, la 2ème Section de Wateringues signale qu’il n’y a pas de problème spécifique concernant la 
gestion des eaux des watergangs sur le secteur étudié, pas de problème d’inondation recensé. 

Rivière 
d’Oye 

Watergang de 
Nouvelle-Eglise 

Watergang de 
Nouvelle-Eglise 

Projet 
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Extrait du schéma de gestion hydraulique des watergangs du secteur étudié (source : 2ème Section de 
Wateringues du Pas-de-Calais) : 

 

 

Document n° 32 : Fonctionnement hydrographique local : stations de pompage des wateringues 
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Dans le détail du périmètre du projet, on relève le réseau hydraulique suivant : 
 
Un réseau peu dense de fossé draine le secteur vers des fossés principaux qui ceinturent le périmètre 
du projet, et ayant pour exutoire final le watergang de Nouvelle-Eglise.  
La pente des terrains est très faible. 
 

 

Document n° 33 : Fonctionnement hydrographique local - zoom 

 
 

Synthèse : 

Le projet n’est bordé à l’est par le watergang de Nouvelle-Eglise, qui est l’exutoire de l’ensemble des 
eaux de ruissellement (ou de drainage) du périmètre du projet. 
Les contraintes de rejet des eaux pluviales du projet seront donc essentiellement topographiques, avec 
un point de rejet final au watergang de Nouvelle-Eglise, mais en composant avec une topographie très 
plate et un maintien du système de drainage existant autour du périmètre. 
La 2ème Section de Wateringues du Pas-de-Calais, contactée dans le cadre des études préalables au 
projet, ne signale pas de problème hydraulique particulier sur le secteur d’implantation du projet. 
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Watergang de 
Nouvelle-Eglise 

Watergang de 
Nouvelle-Eglise 
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 Qualité et objectifs de qualité des eaux superficielles : 
(Sources d’information : Agence de l’Eau Artois-Picardie). 
 

En l’absence de points de référence locale, nous citerons à titre indicatif les données de qualité de la 
masse d’eau du Delta de l’Aa (FRAR61). 
 

 Etat des eaux pour le Delta de l’Aa (FRAR61) 

Etat des lieux écologique Bon état non atteint 

Objectif bon état écologique Bon potentiel écologique pour 2027 

Objectif bon état chimique, avec 
substance ubiquiste 

Non atteinte du bon état – Objectif de bon état pour 
2027 

Objectif bon état chimique, sans 
substance ubiquiste 

Bon état atteint en 2015 

 

 

Document n° 34 : Etats écologiques et chimiques de la masse d’eau du Delta de l’Aa FRAR61 

(source : Agence de l’Eau Artois-Picardie). 
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Le réseau de fossés présent sur le site du projet se jette dans le Watergang de Nouvelle-Eglise qui se 
jette lui-même dans la Rivière d’Oye au niveau d’Oye-Plage. Une station de mesure de qualité existe 
sur la Rivière d’Oye, à Guemps, en amont d’Oye-Plage : 
 

 

Document n° 35 : Etats écologiques et chimiques de la Rivière d’Oye à Guemps (source : Agence 

de l’Eau Artois-Picardie). 
 
 

Synthèse : 

La situation qualitative pour la masse d’eau superficielle du site étudié concernant les paramètres 
physico-chimiques et biologiques est en amélioration depuis 2006, mais demeure à un niveau de 
qualité insuffisant par rapport aux objectifs requis. 
Les eaux de ruissellement du projet devront faire l’objet d’un traitement qualitatif avant rejet au milieu 
aquatique superficiel pour être compatible à minima avec l’objectif de qualité dit « moins strict » 
écologique requis à long terme (2027). 
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4.1.6 Climatologie 

 Pluviométries moyennes annuelle et mensuelle : 

La pluviométrie du secteur d’étude est de l’ordre de 700 mm à 800 mm précipités par an. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Document n° 36 : Répartition pluviométrique à l’échelle régionale. 

 
Les précipitations se répartissent sur l’ensemble de l’année de façon relativement irrégulière, on peut 
facilement distinguer une saison « sèche » d’une saison « humide » à Nouvelle-Eglise. Ainsi, pour la 
période normée allant de 1981 à 2010 (données de la station Météo France de Dunkerque, considérée 
comme représentative du secteur étudié), il pleut en moyenne 697,8 mm/an et 122 jours / an : 

 

Document n° 37 : Pluviométrie moyenne mensuelle à Dunkerque (1981-2010)  
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Phénomènes pluviométriques spécifiques : 

- De janvier à août, il pleut en moyenne 51 mm / mois. Le mois le plus sec est le mois de 
février, avec 41,2 mm précipités ; 

- De septembre à décembre, il pleut en moyenne 72 mm / mois. Le mois le plus humide est le 
mois d’octobre, avec 78,0 mm précipités ; 

- On recense en moyenne 17 jours par an de pluie supérieure à 10 mm précipités, le plus 
souvent entre juin et décembre. 

 

Document n° 38 : Phénomènes de précipitations à Dunkerque (source : www.infoclimat.fr)  

 

 Pluviométrie journalière : 

Les précipitations peuvent être importantes sur 24 heures de durée. Depuis 1996, la hauteur précipitée 
maximale mesurée en 24 heures est de 79,1 mm à Dunkerque, le 29 août 1996. En une heure de 
durée, le maximum relevé était de 35,8mm le 02 septembre 1998. 
Le poste météorologique de Dunkerque (représentatif du secteur d’étude pour les précipitations 
journalières en raison de son exposition à l’influence océanique) donne les précipitations maximales 
journalières selon différentes durées et cas de périodes de retour (1) (10, 50 et 100 ans), par 
ajustement par la loi de Poisson et la loi exponentielle : 

Durée 1 heure 24 heures 

Période de retour 10 ans 50 ans 100 ans 10 ans 50 ans 100 ans 

Hauteur (mm) 26,6 36,9 41,4 57,9 89,6 107,9 

 
(1) : La période de retour peut être définie ainsi : 
C’est « l’intervalle de temps moyen qui sépare deux occurrences d’un événement caractérisé par une variable 
aléatoire unique. On peut par exemple évoquer la période de retour d’une pluie donnée si on la caractérise par son 
intensité moyenne pendant une certaine durée, ou la période de retour d’un débit donné en un point particulier du 
réseau ». Cependant ce concept possède certaines limites : 
- pour apprécier la valeur de l’intervalle de temps qui sépare deux événements, il faudrait disposer d’une longue 

série chronologique de mesure de cet événement. Ceci est rarement le cas, mais les outils statistiques 
permettent les extrapolations. 

- un intervalle moyen est, par définition, calculé en faisant la moyenne d’intervalles séparant deux événements. 
Mais deux événements de même période de retour peuvent survenir à des intervalles de temps rapprochés. Par 
exemple, au cours d’une période de 10 ans, il y a : 
 35 % de chance de n’observer aucune « pluie décennale » ; 
 39 % de chance d’observer une « pluie décennale » ; 
 26 % de chance d’observer plusieurs « pluies décennales ». 

 

http://www.infoclimat.fr/
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 Températures moyennes : 
 
Dunkerque est sous l’influence de la Manche, ce qui lui confère un climat océanique : températures 
plus douces en hiver et moins chaudes en été qu’à l’intérieur des terres, avec une amplitude thermique 
modérée : 

- Températures annuelles moyennes : 11,3°C de 1981 à 2010 

- Les températures moyennes mensuelles varient entre 5,0 °C au mois de janvier et 18,4°C au mois 
d’août, de 1981 à 2010.  

- Les extrêmes de températures varient de -13,4 °C le 17 janvier 1985 à + 41,3 °C le 25 juillet 2019. 

 

Document n° 39 : Températures moyennes à Dunkerque (source : www.infoclimat.fr)  

 

On recense en moyenne : 

- 22 jours par an où la température minimale est ≤ 0°C ; 
- 3,3 jours par an où la température maximale est ≤ 0°C (pas de dégel en journée) ; 
- 64,9 jours par an où la température maximale est ≥ 20°C ; 
- 9,5 jours par an où la température maximale est ≥ 25°C ; 
- 1,4 jours par an où la température maximale est ≥ 30°C. 

 

 

Document n° 40 : Occurrences de chaleur à Dunkerque (source : www.infoclimat.fr)  

http://www.infoclimat.fr/
http://www.infoclimat.fr/
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On observe une tendance à l’augmentation du nombre de jours d’occurrences de chaleur à 
Dunkerque, ainsi, on passe en moyenne de 50 j/an en 1980 à 75 j/an en 2018 pour les journées avec 
Tx>20°C. Il n’y a pas d’évolution notable pour les jours de forte chaleur > 30°C : 

 

Document n° 41 : Evolution des occurrences de chaleur à Dunkerque depuis 1975 (source : 

www.infoclimat.fr) 
 

 Ensoleillement : 

L’ensoleillement n’est pas mesuré sur le secteur étudié mais l’est au Touquet. En ce qui concerne 
l’aspect ensoleillement, la station littorale du Touquet peut être considérée comme représentative de 
ce qui se passe sur la Côte d’Opale et donc au niveau de Nouvelle-Eglise. Il est supérieur au littoral 
par rapport à l’intérieur des terres, notamment au printemps et été (moins d’instabilité). 
L’ensoleillement atteint environ 1700 heures par an. Cet ensoleillement modéré est suffisant pour 
l’emploi de l’énergie solaire dans le cadre d’une démarche d’économie d’énergie (panneaux solaires 
sur toitures) sur le projet, avec un gisement moyen annuel supérieur à 1000 kWh/m². 
Les mois les plus ensoleillés sont mai, juin, juillet et août, avec entre 200 et 220 heures 
d’ensoleillement en moyenne. L’ensoleillement sur les mois les plus pluvieux et gris de l’hiver peut ne 
pas dépasser 50 heures. 
 

 

Document n° 42 : Ensoleillement moyen mensuel au Touquet (source : www.infoclimat.fr)  

 

http://www.infoclimat.fr/
http://www.infoclimat.fr/
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 Régime des vents : 

 
Dunkerque est sous l’influence des fréquentes dépressions centrées sur les îles britanniques, ce qui 
engendre des vents dominants de secteur sud-ouest qui sont « canalisés » par le détroit du Pas-de-
Calais. 
Les vents de sud-ouest sont responsables des principales tempêtes dont la fréquence est plus 
importante de Novembre à Février (1 par mois). Les vents de nord-est sont fréquents au printemps 
(bise). 
 

 

Document n° 43 : Rose des vents à Dunkerque (source : Météo France) 

 
 
Le record de vitesse de vent lors de tempêtes est de 154,8 km/h (43 m/s) le 25 janvier 1990. 
La vitesse du vent dépasse 16 m/s (57,6 km/h) environ 83 jours par an et 28 m/s (100,8 km/h) environ 
3 jours par an (observations de 1981 à 2010). 
 

 

Document n° 44 : Pression et vents extrêmes à Dunkerque (source : www.infoclimat.fr)  

http://www.infoclimat.fr/
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 Autres événements météorologiques : 

Le nombre de jours de brouillard par an est d’environ 50, ce qui est assez faible. L’influence océanique 
tempère le climat et les événements tels que les jours de neige, d’orage, de grêles,… sont plutôt rares 
sur le secteur d’étude : une dizaine de jours par an d’orage et de neige. Notons que ces phénomènes 
de brouillards et de neige sont en diminution régulière sur Dunkerque depuis 1975, tandis que les jours 
d’orages restent stables : 
 

 

Document n° 45 : Jours de brouillard / orage / neige à Dunkerque (source : www.infoclimat.fr)  

 
 

Synthèse : 

Parmi les caractéristiques du climat local, il faut donc retenir une relative régularité des précipitations 
sur l’année, avec une distinction possible entre une saison sèche (de janvier à août) et une saison plus 
humide de septembre à décembre. 
D’autre part, les événements climatiques exceptionnels (neige, orage, précipitations de plusieurs 
dizaines de mm/jour, froids extrêmes, chaleurs extrêmes,  grêle,…) se produisent rarement sur le 
secteur d’étude en raison de l’influence maritime du climat. 
Les vents dominants de secteur sud-ouest sont fréquents et apportent les pluies et la douceur 
océanique. 
L’ensoleillement est modéré sur le secteur d’étude, avec des valeurs qui dépassent 200 heures par 
mois de mai à août, et pour un total d’environ 1700 heures /an => Compatibilité de l’ensoleillement 
avec les dispositifs photovoltaïques (gisement moyen annuel supérieur à 1000 kWh/m²/an). 

 

http://www.infoclimat.fr/
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4.1.7 Perspectives liées au changement climatique 

Les projections climatiques du GIEC transcrites à l’échelle de la région laissent penser que le territoire, 
hormis le littoral, connaîtra des changements localement problématiques mais de portée plutôt limitée 
comparée à d’autres régions françaises et surtout à d’autres parties du globe. 

La région est sensible au changement climatique avec des conséquences pour les aspects suivants 
(Sources : SRCAE et étude MEDCIE Nord Pas-de-Calais - Picardie) : 

 La hausse des phénomènes de submersions marines et d’inondations continentales ; 

 La hausse de fréquence des vagues de chaleur impliquant en milieu urbain notamment des aléas de 
chaleur extrême ; 

 L’accroissement de la fréquence et de la durée des sècheresses estivales tendant à concentrer la 
pollution dans les cours d’eau et les milieux aquatiques et impliquant la diminution/dégradation de 
la ressource en eau de surface ; 

 La pollution de l’air qui, à émissions constantes par rapport à aujourd’hui, devrait augmenter 

sous l’effet du réchauffement climatique, favorisant la formation d’ozone et de particules ; 

 La vulnérabilité des forêts à l’évolution des températures et des conditions hydriques, notamment 

pour certaines espèces particulièrement sensibles ; 

 La forte sensibilité des milieux humides à l’évolution des températures et des conditions 

hydriques. Ces zones sensibles, déjà soumises à de nombreuses pressions, verront leur vulnérabilité 
augmenter avec le changement climatique, notamment celles qui dépendent essentiellement des eaux 
de pluie ; 

 La vulnérabilité des constructions (logements et infrastructures) au phénomène de 

retrait/gonflement des argiles, sous l’effet de l’accroissement des périodes sèches en durée et en 
intensité. 

 
L’évolution des précipitations est envisagée comme telle (Source : Météo France, changement 
climatique en Nord-Pas-de-Calais, 2011) : 
 
Jusqu'en 2050 inclus, le cumul annuel de précipitations est stable par rapport à la climatologie 
actuelle pour tous les scénarios. Cependant le cumul annuel cache une disparité significative 
entre l'hiver et l'été : 

- lors de la saison froide, les précipitations ont tendance à augmenter, entre +15 et +40 mm (soit 
+2% à +10% suivant les zones). 

- lors de la saison chaude, elles ont tendance à diminuer dans une même proportion, entre -15 
et -50 mm (soit -4% à -14% suivant les zones). 
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D'une manière générale, plus le scénario est pessimiste, plus la tendance est marquée. 
 
A l'horizon 2080, les précipitations pour les 2 saisons sont à la baisse. 

 
L'amplitude de cette baisse reste plus faible et plus incertaine en hiver, entre 0 et -30 mm pour 6 mois. 
Mais la tendance par rapport à 2050 est nette : l'anomalie positive de précipitations hivernales devient 
nulle, voire négative. 
 
La diminution des précipitations estivales se poursuivant, le cumul annuel a une tendance significative 
à la baisse pour 2080, entre -40 et -110 mm par an (soit -4% à -14% suivant les zones). 
 
Paramètres extrêmes : 

Le nombre de pluies supérieures à 10 mm reste proche des normales actuelles au cours du XXIème 
siècle. 
 
A noter que ce paramètre est légèrement au-dessus de la climatologie actuelle en 2030 et 2050 pour 
tous les scénarios. Mais l'ampleur de l'anomalie reste peu significative, autour de +1 jours par an sur 
une vingtaine au total. Par conséquent, le cumul de précipitations total baissant, la part relative de 
fortes pluies augmenterait. 
 
La diminution des précipitations, notamment estivales, s'accompagne d'une augmentation du nombre 
de jours connaissant une sécheresse. Une sécheresse est définie comme un déficit en eau au cours 
du cycle hydrologique modélisé. Le paramètre étudié est la proportion de temps passé à subir un état 
de sécheresse en une année. 
 
La proportion de jours secs augmente très fortement au cours du siècle, d'après les projections 
climatiques, de 8% aujourd'hui à 40 à 75% en 2080. Plus le scénario est pessimiste, plus la tendance 
est marquée. On peut s'attendre à ce que ces périodes de sécheresse aient lieu principalement en été. 
 
Tableau de synthèse des précipitations selon les différents scénarios B1, A1B et A2 (voir définitions en 
page suivante) du GIEC : 
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Famille de scénario A1 : Elle postule une croissance économique très rapide et répartie de façon 
homogène sur la planète. La population mondiale atteint un maximum de 9 milliards d'individus au 
milieu du siècle pour décliner ensuite. De nouvelles technologies énergétiquement efficaces sont 
introduites rapidement. Les variantes viennent de l'utilisation plus ou moins intense des combustibles 
fossiles. Par exemple, la variante A1B suppose une utilisation des différentes sources énergétiques 
sans en privilégier une en particulier (scénario médian). 
 
Famille de scénario A2 : Elle prévoit un monde beaucoup plus hétérogène : la croissance économique 
et le développement des technologies énergétiquement efficaces sont très variables selon les régions 
et la population atteint 15 milliards d'habitants à la fin du siècle sans cesser de croître. 
 
Famille de scénario B1 : Elle décrit la même hypothèse démographique que la famille A1 mais avec 
une économie rapidement dominée par les services, les « techniques de l'information et de la 
communication » et dotée de technologies énergétiquement efficaces. Mais sans initiatives 
supplémentaires par rapport à aujourd'hui pour gérer le climat. Ce scénario est le plus optimiste. 
 

 

Document n° 46 : Projection d’indicateurs climatiques – précipitations annuelles (source : Météo 

France). 

 
En conclusion, les projections climatiques à long terme montrent une légère augmentation des 
pluies hivernales et de leur intensité, mais de manière peu importante (+5%), et la tendance 
s’inverserait à l’horizon 2080 avec une diminution des quantités précipitées. 
Les simulations de variations pluviométriques à long terme reprises par le GIEC ne sont donc 
pas de nature à remettre en cause les calculs de dimensionnement faits avec les statistiques 
actuelles. 
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Les dernières modélisations accessibles sur le sujet, en lien avec le 5ème rapport du GIEC à venir, sont 
accessibles sur le site : http://www.drias-climat.fr/ 
Les tendances précitées sont confortées par ces modèles actualisés, les précipitations intenses 
hivernales et automnales seront globalement légèrement moins importantes en hiver (jusqu’à -10%) et 
faiblement plus importantes en automne (5% environ). 

 

 

 

Document n° 47 : Projection d’indicateurs climatiques – anomalies de précipitations intenses en 

automne et hiver pour différents scénarios climatiques (source : Drias Climat). 

http://www.drias-climat.fr/
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4.2 Analyse du milieu naturel 

Le Bureau d’Etudes spécialisé RAINETTE a réalisé en 2019 le diagnostic faune/flore/zone humide de 
cette étude d’impacts. 
 
Nous reprenons dans cette étude d’impact les principaux éléments de l’analyse de ce rapport, 
celui-ci étant annexé en totalité. 

 
 
Les périmètres d’inventaires ont été définis en fonction des différents groupes taxonomiques à étudier. 
Une cartographie en page suivante présente ces zones d’étude différenciant le périmètre d’inventaire 
flore/habitats du périmètre d’inventaire faune. 
 
Cette zone d’étude couvre la zone du projet et est étendue à certaines parcelles attenantes, 
notamment pour la faune et pour évaluer les impacts du projet sur les habitats et espèces observés à 
proximité. Il est également nécessaire pour le volet concernant l'avifaune. Même si ces parcelles ne 
sont pas concernées par le projet, il est indispensable de les prospecter pour pouvoir contacter des 
espèces à grands cantonnements dont le territoire ne s'arrête pas à une zone d'étude stricte. 
De même, il est important de prospecter ces parcelles voisines pour les amphibiens car leur biologie 
ne s'arrête pas à un secteur précis mais à une zone pouvant faire quelques hectares. Il est nécessaire 
de connaître et d'étudier l'ensemble des habitats qui constituent l'unité fonctionnelle de l'espèce (zones 
de reproduction, quartiers d'été, site d'hivernage).  
Notons que le périmètre de l’étude liée à la délimitation des zones humides par le critère flore/habitats 
est le même que le périmètre d’inventaire flore/habitats. 

 

 

Document n° 48 : Carte des périmètres d’investigations (RAINETTE, 2019). 
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4.2.1 Statuts de protection et inventaire du patrimoine naturel 

En rappel, une ZNIEFF (Zone Naturelle d’Intérêt Ecologique Faunistique et Floristique) est un secteur 

du territoire particulièrement intéressant sur le plan écologique, participant au maintien des grands 
équilibres naturels ou constituant le milieu de vie d’espèces animales et végétales rares, 
caractéristiques du patrimoine naturel régional. On distingue deux types de ZNIEFF :  

- les ZNIEFF de type I, d’une superficie généralement limitée, définies par la présence d’espèces, 
d’associations d’espèces ou de milieux rares, remarquables ou caractéristiques du patrimoine 
naturel national ou régional ; 

- les ZNIEFF de type II qui sont de grands ensembles naturels riches et peu modifiés, ou qui offrent 
des potentialités biologiques importantes. Ces zones peuvent inclure une ou plusieurs ZNIEFF de 
type I.  

Nous noterons que cette appellation ne confère aucune protection réglementaire à la zone concernée, 
mais peut tout de même constituer un instrument d’appréciation et de sensibilisation face aux 
décisions publiques ou privées suivant les dispositions législatives.  
 
Le réseau Natura 2000 est un réseau écologique européen cohérent formé par les Zones de 

Protection Spéciale (ZPS) et les Zones Spéciale de Conservation (ZSC (ou SIC avant désignation 
finale)) classées respectivement au titre de la Directive « Oiseaux » et de la Directive « Habitats-
Faune-Flore ». L’objectif est de contribuer à préserver la diversité biologique sur le territoire de l’Union 
Européenne. Dans ce réseau, les Etats membres s’engagent à maintenir dans un état de conservation 
favorable les habitats naturels et les espèces d’intérêt communautaire. 
 
La zone d’étude n’est concernée par aucun zonage de protections et d’inventaires au droit du 
site. En revanche, diverses zones sont situées aux alentours. Les zonages situés à proximité 
sont répertoriés ci-après. Les cartes de localisation sont proposées en fin de partie concernant 
ces zonages. 

 

Type de zonage Numéro Nom
Surface 

totale (ha)

Distance de la zone 

du projet (au plus 

proche)

ZNIEFF de type II 310014024
Plaine maritime flamande entre watten, loon-plage 

et oye-plage
19 150 1,6 km

ZNIEFF de type I 310007255 Watergangs des attaques et d'andres et lac d'ardres 1 942 3,5 km

ZNIEFF de type I 310013738
Tourbière saumâtre de poupremeete, Canal de 

Bourbourg, Marais David et Prés de St Georges
1 606 4,8 km

ZPS FR3110039 Platier d'Oye 353 6,9 km

ZPS FR3112006 Bancs des Flandres 117 167 13,3 km

ZSC FR3100494 Prairies et marais tourbeux de Guines 139 7,8 km

ZSC FR3100485
Pelouses et bois neutrocalcicoles des cuestas du 

Boulonnais et du Pays de Licques et forêt de Guines
661 13,1 km

ZSC FR3100495
Prairies, marais tourbeux, forêts et bois de la 

cuvette audomaroise et de ses versants
563 13,8 km

ZSC FR3102002 Bancs des Flandres 112 919 14,3 km

ZSC FR3100498
Forêt de Tournehem et pelouses de la cuesta du 

pays de Licques
443 15,4 km

ZSC FR3100477

Falaises et pelouses du Cap Blanc Nez, du Mont 

d’Hubert, des Noires Mottes, du Fond de la Forge et 

du Mont de Couple

728 17,8 km
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Document n° 49 : Carte de localisation des périmètres d’étude par rapport aux ZNIEFFS proches 

(RAINETTE, 2019). 

 
 

8 sites Natura 2000 sont présents dans un rayon de 20 km autour de la zone du projet :  

- La ZPS (FR3110039) « Platier d'Oye » ;  

- La ZSC (FR3100494) « Prairies et marais tourbeux de Guînes » ;  

- La ZSC (FR3100485) « Pelouses et bois neutrocalcicoles des Cuestas du Boulonnais et du 
Pays de Licques et Forêt de Guînes » ; 

- La ZPS (FR3112006) « Bancs des Flandres » ; 

- La ZSC (FR3100495) « Prairies, marais tourbeux, forêts et bois de la cuvette audomaroise et de 
ses versants » ; 

- La ZSC (FR3102002) « Bancs des Flandres » ; 

- La ZSC (FR3100498) « Forêt de Tournehem et pelouses de la Cuesta du Pays de Licques » ; 

- La ZSC (FR3100477) « Falaises et pelouses du Cap Blanc-Nez, du Mont d’Hubert, des Noires 
Mottes, du Fond de la Forge et du Mont de Couple » ; 

Ces sites sont localisés sur la carte en page suivante.  
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Les descriptions de ces sites sont issues de la version officielle du FSD (Formulaire Standard de 
Données) transmise par la France à la commission européenne et consultée sur le site de 
l’INPN/MNHN.  
Une description globale est proposée dans le rapport d’étude d’impact faune / flore / zones 
humides annexé, au chapitre 2.2 (reprenant les chapitres « Qualité et importance du site » et « 
Autres caractéristiques »). Les FSD complets reprenant entre autres la liste des espèces ayant justifié 
la désignation des sites sont en annexe de ce-dit document.  

A noter que les DOCOB disponibles des sites ont été consultés dans le cadre de l’étude et seront une 
base de travail pour l’analyse des incidences du projet sur le réseau Natura 2000. 
 
 

 

Document n° 50 : Carte de localisation des périmètres d’étude par rapport aux sites NATURA 2000 

proches (RAINETTE, 2019). 
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4.2.2 Schéma Régional de Cohérence Ecologique (SRCE) 

Le Schéma Régional de Cohérence Ecologique (SRCE) est un document cadre élaboré dans 

chaque région, mis à jour et suivi conjointement par la Région (Conseil régional) et l’Etat (Préfet de 
région), en association avec un comité régional Trame verte et Bleue. 
 
Ce document doit identifier, maintenir et remettre en état les réservoirs de biodiversité qui 
concentrent l’essentiel du patrimoine naturel de la région, ainsi que les corridors écologiques qui 
sont indispensables à la survie et au développement de la biodiversité. A ce titre, il constitue la 
déclinaison régionale de la Trame Verte et Bleue. 

 
Le SRCE doit ensuite se donner les moyens d’agir, au travers d’un plan d’action stratégique : en 

définissant des actions prioritaires, ce plan propose des mesures pour permettre la mise en œuvre du 
SRCE qui se décline à des échelles infra-régionales et repose sur des acteurs locaux. 
 
Certaines structures publiques visées à l’art. L. 371-3 du Code de l’environnement (collectivités, 
groupements de collectivités et Etat) doivent prendre en compte, au sens juridique du terme, le SRCE 
dans des décisions relatives à des documents de planification, projets ou infrastructures linéaires 
susceptibles d’affecter les continuités écologiques. 
 
En région Nord-Pas de Calais, le SRCE a pris le nom de Schéma Régional de Cohérence 
Ecologique – Trame Verte et Bleue (SRCE-TVB), pour marquer la continuité avec la TVB, 

préexistante à l’obligation réglementaire d’établir dans chaque région un SRCE. Il a été arrêté par le 
préfet de région le 16 juillet 2014, après son approbation par le Conseil régional le 4 juillet 2014. 
 

Toutefois, le Tribunal administratif de Lille, dans un jugement du 26 janvier 2017, a procédé à 
l’annulation avec effet immédiat du SRCE-TVB du Nord-Pas de Calais. Une présentation du SRCE au 
niveau de la zone du projet est tout de même effectuée ci-après à titre d’information. 

 
La zone du projet se situe en partie au droit d’un espace à renaturer. 
Propres au SRCE de à la région Nord-Pas de Calais des espaces à renaturer ont été identifiés. Ils 
correspondent à des « espaces caractérisés par la rareté de milieux naturels et par des superficies 
impropres à une vie sauvage diversifiée, mais dont la fonctionnalité écologique peut être restaurée 
grâce à des aménagements ou des pratiques adaptés ». 
 

 



 

 

 

 

 

 

COMMUNAUTE DE COMMUNES DE LA REGION D’AUDRUICQ 
Etude d’impact en vue de l’aménagement du Parc d’Activités de la Porte d’Opale 

78 

 

 

 

 

 

Document n° 51 : Schéma Régional de Cohérence Ecologique sur le secteur étudié (RAINETTE, 

2019). 
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4.2.3 Zones à dominante humide 

D’après l’article L. 211-1 du Code de l’environnement : « On entend par zone humide les terrains, 
exploités ou non, habituellement inondés ou gorgés d’eau douce, salée ou saumâtre de façon 
permanente ou temporaire ; la végétation, quand elle existe, y est dominée par des plantes hygrophiles 
pendant au moins une partie de l’année ». 

 
Le concept de zone humide a été précisé et les critères réglementaires de délimitation des zones 
humides ont été fixés par les documents juridiques suivants :  

- L’article R 211-108 du Code de l’environnement,  

- L’article L.214-7-1 du Code de l'environnement, 

- L’arrêté du 1er octobre 2009 modifiant l'arrêté du 24 juin 2008. 

 
La loi du 23 février 2005 relative au développement des territoires ruraux stipule que ≪ la préservation 

et la gestion durable des zones humides sont d'intérêt général. ≫ Quelle que soit leur taille, les zones 

humides ont une valeur patrimoniale, au regard de la biodiversité, des paysages et des milieux 
naturels, et/ou hydrologique, notamment pour la régulation des débits et la diminution de la pollution 
des eaux. Ces fonctions fondamentales imposent d'arrêter la régression des zones humides, voire de 
les réhabiliter. 
 
Des documents permettent d’établir un diagnostic, sans phase de terrain, de la répartition des zones 
humides sur la zone d’étude.  
Ci-après sont développés les différentes documents sources ayant été utilisés pour élaborer cette 
cartographie bibliographique des ZH. 
Rappelons que la pré-localisation des zones humides n’a pas vocation à se substituer ou à être 
assimilée à une démarche d’inventaires, mais donne une indication quant au potentiel humide d’une 
zone donnée. 
 
 
Le SDAGE (Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux) est un document de 

planification décentralisé qui définit, pour une période de 6 ans, les grandes orientations pour une 
gestion équilibrée de la ressource en eau. Le site d’étude s’inscrit dans le territoire du bassin 
Artois-Picardie, dont le SDAGE a été défini pour la période 2016-2021. 

 
Dans le cadre de sa politique de préservation et de restauration des zones humides, l’Agence de l’Eau 
Artois-Picardie s’est dotée d’une cartographie de localisation des zones à dominante humide 
(ZDH) au 1/50 000e. Cette cartographie, essentiellement réalisée par photo-interprétation et sans 

campagne systématique de terrain, ne permet pas de certifier que l’ensemble des zones ainsi 
cartographiées est à 100% constitué de zones humides au sens de la Loi sur l’eau : c’est pourquoi il a 
été préféré le terme de « zones à dominante humide ». 
 
La délimitation de ces ZDH à l’échelle du bassin Artois-Picardie a plusieurs finalités : 

- Améliorer la connaissance : constitution d’un premier bilan (état de référence des ZDH du 

bassin) permettant de suivre l’évolution de ces espaces ; 

- Etre un support de planification et de connaissance pour l’Agence et ses partenaires ; 

- Etre un outil de communication interne et externe en termes d’information et de 

sensibilisation ; 

- Etre un outil d’aide à la décision pour les collectivités ; 

- Donner un cadre pour l’élaboration d’inventaires plus précis. 

 
Ces données constituent alors une source de réflexion, mais leur échelle d’utilisation empêche de les 
utiliser efficacement dans des cas de réflexions parcellaires. Les zones à dominante humide appellent 
donc à des investigations de terrain plus poussées afin de confirmer/infirmer le caractère humide des 
zones présupposées. 
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Le SAGE du Delta de l’Aa identifie et cartographie des zones humides, à l’échelle 1/25000ème. 

L’inventaire de ces zones humides n’est pas effectué en appliquant une méthode permettant de 
certifier la présence de zones humides selon la méthode de l’arrêté de 2009, et occulte les terres 
labourables. Les données sont donc à préciser, et à utiliser de manière informative. Le projet ne se 
situe pas au sein d’une zone humide recensée au SAGE du Delta de l’Aa. 
 
 
A la lecture de la carte ci-contre, il apparaît que la zone du projet se situe au droit d’une zone à 
dominante humide identifiée par le SDAGE Artois-Picardie. 

 

 
 

Document n° 52 : Zones à dominante humide du SDAGE Artois-Picardie (RAINETTE, 2019). 
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4.2.4 Description des habitats naturels et semi-naturels 

Champs de céréales et cultures sarclées dominent largement cette plaine maritime, et donc notre zone 
d’étude. Cette dernière est en effet presque exclusivement occupée par des cultures intensives, qui se 
différencient selon l’espèce cultivée : Pomme de terre, Blé, Fève, Orge… 
Une richesse floristique assez limitée est observée au niveau de ces différentes cultures, et ce, quelle 
que soit l’espèce cultivée. On retrouve néanmoins différentes adventices banales, réparties selon les 
parcelles et directement liées aux activités culturales, comme le Mouron rouge (Anagallis arvensis), la 
Folle-avoine (Avena fatua), le Cirse des champs (Cirsium arvense), la Prêle des champs (Equisetum 
arvense), la Fumeterre officinale (Fumaria officinalis) ou la Mercuriale annuelle (Mercurialis annua). 
 
Notons qu’en limite à l’est et à l’ouest de la zone d’étude, en contact des watergangs, ces cultures sont 
associées à des bandes enherbées (bandes « tampon ») relativement étroites (4-5 m). 
 

Intérêt floristique / Evaluation patrimoniale : 
Les cultures intensives observées sur la zone d’étude possèdent des intérêts floristiques limités, en 
abritant une flore adventice globalement appauvrie et banale. L’intensification des pratiques 
(abondance d’apports d’engrais, sarclages répétés…) tend en effet à limiter l’expression des espèces 
les moins tolérantes, et les plus menacées. Elles contribuent en outre à une altération 
(eutrophisation…) des eaux (fossés…). De telles surfaces agricoles offrent néanmoins des possibilités 
de reconversion intéressantes (en prairies notamment), d’autant plus dans un tel contexte humide. 
 

 

Vues de différentes cultures 
 
 
 

 Friche graminéenne mésohygrophile 
 
Au nord-ouest de la zone d’étude, une étroite parcelle bordée de deux petits fossés hébergent une 
végétation de friche graminéenne mésohygrophile (voire hygrophile).  
 
A cet endroit, la végétation, assez haute (>1m) et dense (recouvrement > 90%), est caractérisée par la 
présence d’espèces prairiales, notamment des espèces à tendance hygrophile (Agrostis stolonifera, 
Festuca arundinacea, Pulicaria dysenterica…), associées à divers représentants des roselières et 
mégaphorbiaies (Carex riparia, Carex cuprina, Eupatorium cannabinum, Lythrum salicaria, Phragmites 
australis, Symphytum officinale) et des friches (Equisetum arvense, Sonchus arvensis, Tussilago 
farfara). La Calamagrostide commune (Calamagrostis epigejos) forme par endroit des peuplements à 
peu près purs.  
 
On notera ici la présence de l’Œnanthe de Lachenal (Oenanthe lachenalii), espèce patrimoniale dans 
la région, généralement inféodée aux roselières subhalophiles. L’espèce est ici installée de manière 
éparse tandis qu’à un niveau inférieur, dans l’étroit fossé bordant au nord, elle montre une certaine 
abondance. 
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Intérêt floristique / Evaluation patrimoniale : 
Cette petite parcelle constitue l’une des seules zones aujourd’hui non cultivée à l’échelle de la zone 
d’étude. Bien qu’elle héberge en majorité des espèces plutôt banales, l’intérêt patrimonial de cet 
habitat est rehaussé par la présence de l’Œnanthe de Lachenal (espèce rare au niveau régional) et par 
le caractère relativement humide de l’endroit. 
 

 

Friche graminéenne mésohygrophile, à Oenanthe de Lachenal 
 

 Prairie de fauche rudéralisée 

En contact des watergangs (limite est et ouest), voire également de la piste cyclable à l’est, des 
bandes prairiales fauchées sont observées. Ces bandes, plus ou moins larges (4 à 5 m), hébergent 
une richesse floristique assez limitée, notamment du fait des cultures en contact (enrichissement en 
azote…). Notons également la présence, au nord de l’habitation, d’une petite parcelle occupée par une 
végétation similaire.  

Sur ces secteurs, se développent en mélange, dans une strate herbacée dense et haute (± 1 m), une 
majorité d’espèces prairiales eutrophiles (en particulier des Poacées), associées à quelques 
adventices des cultures en contact, et à diverses espèces rudérales des friches.  
Citons les espèces dominantes : le Fromental élevé (Arrhenatherum elatius), qui domine ces couloirs 
herbacés, le Dactyle aggloméré (Dactylis glomerata), la Carotte commune (Daucus carota), le 
Chiendent commun (Elymus repens), la Houlque laineuse (Holcus lanatus), le Ray-grass anglais 
(Lolium perenne), le Plantain lancéolé (Plantago lanceolata) et le Trèfle blanc (Trifolium repens). 
 

Intérêt floristique / Evaluation patrimoniale : 
Ces végétations herbacées à tendance rudérale présentent des intérêts floristiques limités (flore 
eutrophile, voire nitrophile), mais constituent néanmoins des zones « tampon » entre les cultures et les 
fossés. De plus, de tels éléments jouent le rôle de corridor au sein de zones intensément cultivées.  
 

 

Bande prairiale tampon 
 



 

 

 

 

 

 

COMMUNAUTE DE COMMUNES DE LA REGION D’AUDRUICQ 
Etude d’impact en vue de l’aménagement du Parc d’Activités de la Porte d’Opale 

83 

 

 

 

 Prairie rudéralisée 

Au contact de la seule habitation installée au niveau de la zone d’étude, une prairie rudéralisée est 
observée. Cette parcelle, faisant partie intégrante de l’habitation (ancien « jardin »), pourrait 
correspondre à une ancienne pâture.  
Aujourd’hui, cette parcelle probablement « sursemée », présente une strate herbacée moyennement 
dense, et plutôt basse (sans doute récemment tondue). On y retrouve un ensemble d’espèces 
prairiales, notamment la Fétuque roseau (Festuca arundinacea) qui domine largement la végétation, 
l’Achillée millefeuille (Achillea millefolium), le Ray-grass anglais (Lolium perenne), le Dactyle 
aggloméré (Dactylis glomerata), la Pulicaire dysentérique (Pulicaria dysenterica) ou encore le Séneçon 
jacobée (Senecio jacobaea). Dans une strate basse, s’observent les taxons rampants et de petites 
tailles, tels que la Luzerne lupuline (Medicago lupulina), le Plantain à larges feuilles (Plantago major), 
le Pissenlit (Taraxacum), le Trèfle champêtre (Trifolium campestre), le Trèfle rampant (Trifolium 
repens). Les espèces de friches sont également bien représentées, à l’image du Cirse commun 
(Cirsium vulgare), de la Vergerette du Canada (Conyza canadensis) ou de la Picride fausse-épervière 
(Picris hieracioides). Notons également la présence ponctuelle de Vergerette âcre (Erigeron acer), 

espèce peu commune à l’échelle régionale. 
 

 Intérêt floristique / Evaluation patrimoniale : 

Bien qu’elle héberge une majorité d’espèces banales, cette prairie abrite une diversité floristique assez 
intéressante, plus élevée que les bandes prairiales tampon. Cette parcelle constitue par ailleurs la plus 
importante des zones non cultivées de l’aire d’étude. 
 

 

Vues de la prairie en contact de l’habitation 
 

 Fossés et watergangs 

La zone d’étude est parcourue de nombreux fossés et bordée, en périphérie à l’est, au nord et à 
l’ouest, par des watergangs (Watergang de Nouvelle-Eglise et le Traquenard), qui jouent un rôle 
drainant vis-à-vis des cultures qu’ils bordent.  

Tandis que les watergangs et les fossés les plus profonds sont en eau sans doute continuellement, les 
fossés les plus petits et étroits et les moins profonds sont assez rapidement à sec. Ces conditions 
entrainent alors une différenciation des végétations qu’ils hébergent.  

Les watergangs et les fossés les plus profonds, en eau (eau faiblement courante), hébergent diverses 
espèces aquatiques, réparties graduellement, qui forment régulièrement des herbiers denses et 
étendus, notamment le Cornifle nageant (Ceratophyllum demersum), le Potamot pectiné (Potamogeton 
pectinatus), le Myriophylle (Myriophyllum sp.), l’Élodée du Canada (Elodea canadensis), le Callitriche à 
angles obtus (Callitriche obtusangula) et, très ponctuellement, une renoncule « aquatique »  
(Ranunculus sous genre Batrachium). Quelques herbiers à Characées sont également installés 
ponctuellement. Quelques petites cressonnières à Cresson de fontaine (Nasturtium officinale) sont 
également observées très ponctuellement. La Petite lentille d'eau (Lemna minor), et, dans une moindre 
mesure, la Lentille d'eau à trois lobes (Lemna trisulca), forment régulièrement des voiles assez 

fragmentaires.  

Sur les berges, généralement très abruptes, se développent différentes végétations réparties selon 
notamment la durée d’inondation. On retrouve alors régulièrement des fragments de roselières 
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paucispécifique (notamment à Phragmites australis ou Typha angustifolia, en condition pionnière) voire 
de cariçaies, dans les niveaux inférieurs, et généralement une mégaphorbiaie eutrophile sur les 
niveaux supérieurs (à Epilobe hérissé). De rares arbustes, voire arbres, sont dispersés, 
essentiellement le long des watergangs. 
En revanche, les fossés les plus étroits et rapidement exondés présentent une richesse floristique plus 
limitée, souvent réduite à des franges monospécifiques de phragmitaie asséchée. 
 

 

Fossé au nord-ouest, abritant l’Oenanthe de Lachenal 
 
 

Intérêt floristique / Evaluation patrimoniale : 

Ces différents fossés présentent des intérêts différents selon leurs caractéristiques.  

Les fossés rapidement en assec hébergent une diversité limitée et sont régulièrement occupés par des 
végétations appauvries, eutrophiles voire nitrophiles (roselière paucispécifique à Phragmites australis, 
mégaphorbiaies notamment), présentant des valeurs patrimoniales limitées, mais qui jouent 
néanmoins un rôle faunistique non négligeable.  

En revanche, les fossés et watergangs en eau présentent un intérêt floristique supérieur, bien que 
réduit par les berges abruptes qui limitent l’établissement d’une flore diversifiée et/ou la qualité 
physico-chimique des eaux. Ils abritent en effet une richesse floristique supérieure, et hébergent une 
mosaïque de végétations (aquatiques, amphibies et hygrophiles). Ils permettent en outre, 
ponctuellement le maintien deux 2 espèces patrimoniales, faiblement halophile : la Samole de 
Valerand (Samolus valerandi) et l’Oenanthe de Lachenal (Oenanthe lachenalii).  

Par ailleurs, bien qu’elles témoignent d’une qualité dégradée des eaux (eutrophisation avancée), liée 
notamment à ce contexte d’agriculture intensive, les végétations aquatiques observées sont 
considérées d’intérêt communautaire à l’échelle européenne (UE : 3150), de même que les 
végétations de mégaphorbiaies observées sur les berges (UE : 6430).  
En outre, de tels biotopes jouent des rôles écologiques certains (corridors biologiques, …) notamment 
dans un tel contexte. 
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Watergangs localisés au nord (haut) et à l’ouest (bas) 
 

 Haies et alignements d’arbres 
 
Non représentés sur la cartographie des habitats (éléments linéaires étroits et/ou très ponctuels / Hors 
zone d’étude). 

 
D’une manière générale, cette zone d’étude est peu arborée. Seuls quelques alignements d’arbres et 
haies arbustives (parfois ornementales) sont aujourd’hui observés, essentiellement sur le talus 
autoroutier (A16) situé au nord, et aux abords de l’habitation (haie arbustive). Quelques rares arbustes 
sont également disséminés sur les berges des fossés, et témoignent de la dynamique évolutive. 
Tandis que le Saule cendré (Salix cinerea) et le Saule des vanniers (S. viminalis) sont observés au 
niveau des berges des fossés, de même qu’un unique individu de Saule rampant (cf. Salix repens L. 
subsp. rosmarinifolia), on retrouve sur les niveaux supérieurs des espèces telles que le Saule marsault 
(Salix caprea), le Sureau noir (Sambucus nigra), le Prunellier (Prunus spinosa), le Noisetier commun 
(Corylus avellana), le Troène commun (Ligustrum vulgare). 
 
Ces fourrés, installés en linéaire, abritent une strate herbacée souvent peu différenciées des habitats en 
contact (régulièrement une friche graminéenne). On retrouve selon les niveaux les espèces plutôt 
eutrophiles des ourlets ou mégaphorbiaies, accompagnés d’espèces des friches. 
 

Intérêt floristique / Evaluation patrimoniale : 

Ces formations s’avèrent assez peu diversifiées et sont constituées d’espèces banales dans la région. 
Cependant, de tels biotopes jouent des rôles écologiques non négligeables (corridors, source de 
nourriture pour l’avifaune, barrière à l’érosion des sols …). 
Notons en outre la présence ponctuelle, sur le talus autoroutier, du Rosier rugueux (Rosa rugosa), 

espèces exotique envahissante. 
 

 

Alignement d’arbres sur le talus autoroutier (A16), au nord 
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Arbustes disséminées sur les berges du fossé au nord-ouest 
 

 Voiries et bermes associées 

Les bermes routières, souvent limitées à un étroit linéaire (<1m), présentent une diversité floristique 
moyenne. Se développent en mélange, dans une strate herbacée dense et haute (± 1 m) avant fauche, 
une majorité d’espèces prairiales eutrophiles (en particulier des Poacées), associées à quelques 
adventices des cultures en contact, et à diverses espèces rudérales des friches.  
Citons quelques espèces observées : le Fromental élevé (Arrhenatherum elatius), qui domine souvent 
ces couloirs herbacés, l’Achillée millefeuille (Achillea millefolium), l’Agrostide stolonifère (Agrostis 
stolonifera), le Dactyle aggloméré (Dactylis glomerata), la Carotte commune (Daucus carota), le 
Chiendent commun (Elymus repens), la Houlque laineuse (Holcus lanatus), le Ray-grass anglais (Lolium 
perenne), le Grand coquelicot (Papaver rhoeas), le Plantain lancéolé (Plantago lanceolata), le Trèfle des 
prés (Trifolium pratense), la Renoncule rampante (Ranunculus repens), la Patience à feuilles obtuses 
(Rumex obtusifolius) et le Trèfle blanc (Trifolium repens). 
 

Intérêt floristique / Evaluation patrimoniale : 
Directement influencées par les cultures en contact et la gestion à laquelle elles sont soumises (fauche 
sans export), ces végétations hébergent des espèces banales à l’échelle régionale (espèces 
eutrophiles et nitrophiles). Mais de tels milieux offrent des intérêts écologiques non négligeables, en 
assurant notamment des rôles certains de corridors biologiques et de zones tampon en contact des 
fossés (pour les plus larges). 
 

 

Voiries et bermes routières 
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 Habitation et aire de covoiturage 

Une unique habitation est observée au niveau de la zone d’étude. Cette maison, habitée jusqu’à 
récemment, est bordée d’une cour gravillonnée, où ont été plantées quelques espèces ornementales.   
Par ailleurs, la zone d’étude est occupée à l’est par une aire de covoiturage (également associée à 
quelques massifs ornementaux).  De telles zones artificialisées (sol imperméabilisé…), n’abritent que 
quelques rares espèces banales des friches et des zones rudéralisées. 

Intérêt floristique / Evaluation patrimoniale : 
Ces zones artificialisées ne présentent pas d’enjeux floristiques.  
 

 

Maison récemment abandonnée 
 

 

Document n° 53 : Cartographie des habitats naturels et semi-naturels (RAINETTE, 2019). 
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4.2.5 Patrimoine floristique et faunistique 

 Intérêt floristique 
 
Tous les taxons relevés dans les différents milieux décrits précédemment sont listés ci-après dans un 
tableau. Pour chaque taxon, différents indices sont précisés (statut, rareté, menace, protection au 
niveau régional…), d’après la Liste des plantes vasculaires (Ptéridophytes et Spermatophytes) citées 
en Haute-Normandie, Nord - Pas de Calais et Picardie. Référentiel taxonomique et référentiel des 
statuts. Version 2.7. DIGITALE (Système d’information floristique et phytosociologique) diffusée par le 
Centre régional de phytosociologie agréé CBN de Bailleul, 2016 (date d’extraction : 25/08/2016). Ces 
indices permettent, entre autres, d’établir la valeur patrimoniale du site.  
 
Le site présente une diversité spécifique faible puisque lors des prospections, 123 taxons ont été 

observés (hors Characées) sur l’ensemble de la zone d’étude, dont 10 pour lesquels la cotation UICN 
n’est pas applicable (cas des espèces adventices, subspontanées, sténonaturalisées, eurynaturalisées 
et des taxons indigènes hybrides).  
 
Les degrés de rareté varient de « très commun » à « rare ».  
 
Cette faible richesse floristique est directement en lien avec la grande homogénéité et monotonie de la 
zone d’étude.  
 
La figure ci-après illustre la proportion des indices de rareté des espèces floristiques observées. Les 
espèces pour lesquelles l’évaluation UICN n’est pas applicable (cas des espèces adventices, 
subspontanées, sténonaturalisées, eurynaturalisées et des taxons indigènes hybrides…) ne sont pas 
intégrées au graphique suivant. 
 

1%

1%

4% 8%

23%

59%

4%

R (1 sp. )

AR (1 sp.)

PC (5 sp.)

AC (9 sp.)

C (26 sp.)

CC (66 sp.)

ind. (4 sp.)

 
Figure 1 : Proportions des degrés de rareté des espèces floristiques 
Légende : R = Rare, AR = Assez rare, PC = peu commun, AC= assez commun, C= commun, CC= très 
commun, Ind= indéterminé. 
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ESPECES PROTEGEES 
Aucune espèce protégée n’a été observée sur l’aire d’étude lors des inventaires.  

 
ESPECES PATRIMONIALES 
Parmi les taxons observés, 3 espèces au moins sont considérées d’intérêt patrimonial à l’échelle 
régionale :  

 

- L’Oenanthe de Lachenal (Oenanthe lachenalii) : rare et de préoccupation mineure (LC) ; 

- La Samole de Valerand (Samolus valerandi) : peu commune et de préoccupation mineure 
(LC) ; 

- Une renoncule aquatique (Ranunculus sous genre batrachium), non déterminée jusqu’au rang 

d’espèce en raison de l’absence d’éléments diagnostiques, et pouvant correspondre au vu du 
contexte soit à la Renoncule aquatique  (R. aquatilis), peu commune et de préoccupation 
mineure, soit à la Renoncule de Baudot (R. baudotii), rare et quasi-menacée, toutes deux 
patrimoniales, mais non protégées dans la région.  

 
ESPECES EXOTIQUES ENVAHISSANTES 
Une espèce exotique envahissante (caractère envahissant avéré) a été observée sur l’aire d’étude : le 
Rosier rugueux (Rosa rugosa), installé ponctuellement sur le talus de l’A16 (limite nord de la zone 
d’étude). 
 
AUTRES ESPECES 
Plusieurs taxons ne possèdent pas de statuts et d’indices de rareté car seul le genre a pu être 
déterminé (Rubus sp., Taraxacum sp., Myriophyllum sp.). Cette détermination partielle est expliquée 
par une complexité dans la détermination taxonomique et/ou par des visites de terrain en inadéquation 
avec la phénologie des espèces. Toutefois, au vu de certains critères de détermination, ces différents 
taxons ne semblent pas correspondre aux espèces protégées et/ou considérées d’intérêt patrimonial à 
l’échelle régionale pour les genres concernés. 
 

 

Fossé à Oenanthe de Lachenal   Rosette de Samole de Valerand 
 
 
La zone d’étude abrite une diversité d’habitats réduite, directement en lien avec l’occupation du sol et 
l’anthropisation prononcée de ce territoire (cultures intensives, drainage des parcelles, 
eutrophisation…). Les végétations observées présentent de ce fait des valeurs patrimoniales 
relativement limitées. 
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Document n° 54 : Cartographie des stations des espèces végétales d’intérêt patrimonial 

(RAINETTE, 2019). 

 
 

Synthèse : 

Localisée au sein de la plaine maritime flamande (vastes polders), la zone d’étude est marquée par 
une richesse floristique limitée, en lien direct avec l’homogénéité, la faible diversité et l’anthropisation 
des habitats en place (cultures, drainage des parcelles) qui limitent le développement d’une flore et 
d’habitats à forte valeur écologique.  

Cette zone présente des enjeux Habitats/Flore globalement réduits, ponctuellement rehaussé par la 
présence d’espèces patrimoniales relativement rares et/ou de végétation d’intérêt communautaire 
(forme eutrophisée). Seules trois espèces patrimoniales (non protégées) ont été observées, toutefois 
localisées. 

Bien que floristiquement appauvris, certains des habitats observés peuvent jouer des rôles non 
négligeables, notamment pour la faune (frange de roselière, herbiers des fossés et watergang, haie…). 
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 Intérêt faunistique 
 

 Avifaune 

 
Les données bibliographiques disponibles proviennent de la base de données naturaliste régionale 
SIRF (Système d’Information Régional sur la Faune) mise à disposition par le GON (Groupe 
Ornithologique et Naturaliste du Nord et du Pas-de-Calais) dans le cadre du Réseau des Acteurs de 
l’Information Naturaliste (RAIN). 
105 espèces d’oiseaux ont déjà été observées sur la commune de Nouvelle-Eglise depuis 2008, dont 
une vingtaine est inféodée aux zones humides (étangs, marais,...). Environ 60 espèces peuvent 
potentiellement être nicheuses au vue des habitats présents sur le site ou aux abords. Ces espèces 

ont donc également été recherchées. 

33 espèces ont été inventoriées lors de la période de nidification 2017, ce qui représente une 
diversité spécifique assez faible au vu de la superficie de la zone d’étude. 

Parmi les espèces présentes sur la zone d’étude en période de nidification, 5 sont considérées 
comme remarquables : l’Alouette des champs, le Chardonneret élégant, la Linotte mélodieuse, 
l’Hirondelle rustique et le Vanneau huppé. Il s’agit principalement d’espèces fréquentant les 
milieux ouverts ou semi-ouverts 

D’autres espèces d’intérêt comme que le Bruant jaune, le Faucon crécerelle et le Verdier 
d’Europe nichent à proximité immédiate de la zone d’étude. 

Notons que le Goéland argenté a uniquement été contacté en vol à proximité de la zone d’étude 
(pas de signe de nidification observé). 

En période internuptiale signalons la présence d’un Busard des roseaux en chasse ainsi que le 
passage en migration active d’un Faucon pèlerin et d’une Grande aigrette (Annexe I de la 
directive Oiseaux). Notons également la présence du Courlis cendré (peu commun en région) et 
de la Bécassine des marais (déterminante de ZNIEFF). 

Le site présente donc un intérêt considéré comme moyen pour l’avifaune. 
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Légende du tableau : 

Liste rouge des Oiseaux nicheurs de France et de Nord – Pas-de-Calais : VU : vulnérable ;  
NT : quasi-menacée ; DE : en déclin ; LC : préoccupation mineure ; NE = Non évalué ; Loc = localisé 
Rareté régionale : PC : peu commun ; AC : assez commun ; C : commun ; CC : très commun 
En gris : Espèce potentielle 
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Document n° 55 : Cartographie de localisation de l’avifaune d’intérêt en période de nidification 

(RAINETTE, 2019). 
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 Herpétofaune 

 
 
Concernant les amphibiens, sur la zone d’étude, deux espèces ont été contactées au sein des 
canaux nord, ouest et sud de la zone d’étude : la Grenouille verte et la Grenouille rousse. 
 
Concernant les reptiles, sur la zone d’étude, aucune espèce n’a été contactée. Les potentialités 
restent très faibles. 

 

Nom scientifique 
Nom 

vernaculaire 
Protecti

on 

Liste rouge 

Rareté 
régionale 

Déterm. 
ZNIEFF 

Directive 
Habitats 

Convention 
de Berne 

Statut 
sur la 
zone 
du 

projet 

Nat. Rég. 

Amphibiens 

Rana temporaria Grenouille rousse 
Nat - art 

5-6 
LC - CC - Ann. V Ann. III - 

Pelophylax 
Fitzinger 

Grenouille verte  
Nat - art 

5-6 
- - CC - Ann. V Ann. III - 

Reptiles 

Aucun reptile inventorié 

Tableau de bioévaluation des amphibiens 
 
 
Légende du tableau : 
 
Liste rouge des amphibiens menacés en France et en Nord-Pas de Calais : LC= préoccupation 
mineure 
 
Rareté régionale : CC= très commun 
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Document n° 56 : Cartographie de localisation de l’herpétofaune (RAINETTE, 2019). 
 
 
 

 Entomofaune 

 
20 espèces d’insectes ont été inventoriées sur le site d’étude :  

- 9 Lépidoptères, 

- 6 Odonates dont 1 potentiel, 

- 5 Orthoptères dont 1 potentiel. 

Aucune de ces espèces n’est menacée ou rare en France ou au niveau régional, toutes ces 
espèces sont « assez communes » à très communes » au niveau régional. Une espèce 
potentielle est considérée comme « à surveiller » au niveau national : le Conocéphale des 
roseaux. Notons que les 2 espèces potentielles sont déterminantes de ZNIEFF. 
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Evaluation patrimoniale de l’herpétofaune : 
 

Nom scientifique 
Nom 

vernaculaire 
Protection 

Liste rouge Rareté 
régionale 

Déterm. 
ZNIEFF 

Directive 
Habitats 

Convention 
de Berne 

Statut sur la 
zone du projet Nat. Rég. 

Lépidoptères   

Aglais urticae Petite tortue - LC LC C - - - 
Reproduction 

possible 

Hesperia comma Vulcain - LC NA CC - - - 
Reproduction 

possible 

Inachis io Paon du jour - LC LC CC - - - 
Reproduction 

possible 

Maniola jurtina Myrtil - LC LC CC - - - 
Reproduction 

possible 

Pieris brassicae Piéride du chou - LC LC CC - - - 
Reproduction 

possible 

Pieris rapae 
Piéride de la 
rave 

- LC LC CC - - - 
Reproduction 

possible 

Polyommatus icarus Azuré commun - LC LC C - - - 
Reproduction 

possible 

Pyronia tithonus Amaryllis - LC LC C - - - 
Reproduction 

possible 

Vanessa cardui Belle-dame - LC NA C - - - - 

Odonates   

Anax imperator Anax empereur - LC LC C - - - 
Reproduction 

possible 

Calopteryx splendens 
Caloptéryx 
éclatant 

- LC LC AC - - - 
Reproduction 

possible 

Coenagrion puella 
Agrion 
jouvencelle 

- LC LC C - - - 
Reproduction 

possible 

Ischnura elegans Agrion élégant - LC LC CC - - - 
Reproduction 

possible 

Libellula depressa 
Libellule 
déprimée 

- LC LC C - - - 
Reproduction 

possible 

Orthetrum cancellatum 
Orthetrum 
réticulé 

- LC LC CC - - - 
Reproduction 

possible 

Erythromma lindenii 
Naïade aux yeux 
bleus  

- LC LC AC oui - - Potentiel 

Orthoptères   

Conocephalus fuscus 
Conocéphale 
bigarré 

- NM - CC - - - 
Reproduction 

possible 

Chorthippus biguttulus 
Criquet 
mélodieux 

- NM - C - - - 
Reproduction 

possible 

Chorthippus brunneus Criquet duettiste - NM - AC - - - 
Reproduction 

possible 

Chorthippus parallelus 
Criquet des 
pâtures 

- NM - CC - - - 
Reproduction 

possible 

Tettigonia viridissima 
Grande 
sauterelle verte 

- NM - C - - - 
Reproduction 

possible 

Conocephalus dorsalis 
Conocéphale 
des roseaux 

- AS - AC oui - - Potentiel 

 
Légende du tableau : 
Liste rouge des insectes menacés en France et en Nord-Pas de Calais : AS= A Surveiller, LC= 
préoccupation mineure, NM= non menacée, NA = non applicable 
Rareté régionale : AC= assez commun, C= commun, CC= très commun 
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 Mammalofaune 

 

Trois espèces de mammifères (hors chiroptères) ont été inventoriées sur l’ensemble de la zone 
d’étude. Aucun enjeu important n’a été détecté pour ce groupe. Notons la présence d’une 
espèce invasive : le Rat musqué. 
 

Sur le site d’étude, deux espèces de chiroptères ont été contactées. La zone d’étude est utilisée 
comme zone de chasse par ces espèces. Aucun enjeu important n’a été détecté pour ce 
groupe. 

Aucun gîte n’a été détecté sur la zone d’étude. Il n’est pas à exclure que la maison située au 
sein du secteur d’étude puisse potentiellement servir de gîte estival aux pipistrelles par 
exemple, malgré son bon état. Néanmoins, lors des inventaires le nombre de contacts a été 
faible à proximité de celle-ci. 

 

 
Evaluation patrimoniale de la mammalofaune : 
 

Nom scientifique Nom vernaculaire Protection 

Liste 
rouge Rareté 

régionale 
Déterm. 
ZNIEFF 

Directive 
Habitats 

Convention 
de Berne 

Statut sur la 
zone d’étude 

Nat. Rég. 

Mammifères (hors chiroptères)  

Lepus europaeus Lièvre d'Europe  - LC I - - - - 
Reproducteur 

probable 

Ondatra zibethicus Rat musqué - NA - - - - - 
Reproducteur 

probable 

Talpa europea Taupe d'Europe - LC - - - - - 
Reproducteur 

probable 

Chiroptères  

Eptesicus serotinus Sérotine commune Nat. LC I - - Ann. IV Ann. II Chasse 

Pipistrellus pipistrellus Pipistrelle commune Nat. LC I - - Ann. IV Ann. III Chasse 

 
 
Légende : 
 
Liste rouge des Mammifères de France et du Nord – Pas-de-Calais : NT : quasi-menacée ; LC : 
préoccupation mineure ; DD : données insuffisantes ; NA : non applicable 

 
Rareté régionale : AC : assez commun ; C : commun ; CC : très commun 
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4.2.6 Bilan et enjeux 

Les enjeux écologiques sont synthétisés dans le tableau ci-contre et la cartographie en page suivante : 
 

Flore Faune

Fossés et watergangs

Enjeux floristiques limités notamment par la qualité 

physicochimique des eaux, mais présence d'espèces 

patrimoniales (S. valerandi, Oenanthe lachenali ) et végétations 

d'intérêt communautaire / Habitats potentiels d'espèces 

patrimoniales légèrement halophiles (Juncus ambiguus, 

Bolboschoenus maritimus ...)

Aucune espèce d'oiseaux d'intérêt patrimonial en période de 

nidification. Présence d'odonates et d'amphibiens (Grenouille 

rousse et Grenouille verte en période de reproduction). Notons 

la présence de la Bécassine des marais en période internuptiale 

Deux espèces potentielles sont d'intérêt : le Phragmite des 

joncs et le Conocéphale des roseaux. 

Moyen

Cultures intensives /

Présence d'espèces d'oiseaux d'intérêt patrimonial en période 

de nidification : l'Alouette des champs, la Linotte mélodieuse, le 

Vanneau huppé,... Zone de chasse du Faucon crécerelle et de 

l'Hirondelle rustique.                                                                

Zone de chasse et de repos du Busard des roseaux (Ann I de la 

DO) en période de migration postnuptiale (secteur Ouest). 

Aucune zone de halte ou de stationemment notable inventoriée. 

Moyen

Friche graminéenne 

humide

Habitat rudéralisé, mais présence d'une espèce patrimoniale, 

l'Oenanthe de Lachenal, rare à l'échelle régionale ; Habitat 

potentiel d'espèces légèrement halophiles, notamment le Céleri 

sauvage (Apium graveolens ), protégée dans la région

Aucune espèce d'intérêt patrimonial inventoriée. Présence de 

rhoplaocères et d'orthoptères communs et non menacés. 
Moyen

Prairie de fauche

rudéralisée

Enjeux limité par les étroits linéaires qu'occupent ces bandes 

tampon et l'état de conservation défavorable (eutrophisation) / 

Rôle tampon sur les fossés et watergangs vis-à-vis des cultures

Aucune espèce d'intérêt patrimonial inventoriée. Présence de 

rhoplaocères et d'orthoptères communs et non menacés. 
Faible

Prairie rudéralisée
Enjeux limité par l'état de conservation défavorable 

(rudéralisation) / Constitue l'une des seule zones non cultivées 
Aucune espèce d'intérêt patrimonial inventoriée. Faible

Haie  Elément de liaison (corridor) non négligeable 

Présence d'espèces d'oiseaux d'intérêt patrimonial en période 

de nidification : la Linotte mélodieuse, le Chardonneret 

élégant,…

Faible

Bermes associées aux 

voiries

Enjeux limité par les étroits linéaires que ces bermes occupent 

et l'état de conservation défavorable (eutrophisation) / Elément 

de liaison (corridor) non négligeable / Secteurs ponctuellement 

favorables à l'Orobanche pourpre (Orobanche purpurea )

Aucune espèce d'intérêt patrimonial inventoriée. Habitat non 

favorable.
Faible

Voiries /
Aucune espèce d'intérêt patrimonial inventoriée.  Habitat non 

favorable.
Très faible

Habitations /

Aucune espèce d'intérêt patrimonial inventoriée. Présence de 

l'Hirondelle rustique. Zone de chasse pour les chiroptères 

(Pipistrelle commune et Sérotine commune). Aucun gîte 

inventorié.

Très faible

Habitats
Enjeux écologiques Niveau d'enjeu 

global de 

l'habitat
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Document n° 57 : Cartographie des principales zones d’intérêt écologique sur le secteur d’étude 

(RAINETTE, 2019). 
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4.2.7 Caractérisation des zones humides 

Pour rappel, la méthode de délimitation des zones humides décrite dans l’arrêté du 24 juin 2008, 
modifié en 2009, prend en compte deux critères : botanique (étude des habitats et de la flore associée) 
et pédologique (étude des sols). L’examen de la végétation consiste à déterminer si celle-ci est 
hygrophile à partir soit directement des espèces végétales, soit des habitats présents. L’examen des 
sols consiste quant à lui à examiner les éventuelles traces d’hydromorphie engendrées par la présence 
d’eau dans le sol sur un temps plus ou moins long. 
 
Depuis juin 2017, une note technique du Conseil d’Etat vient préciser les critères de délimitation en 
zone humide, et juge notamment que les deux critères, pédologique et botanique, doivent désormais 
être cumulatifs en présence d’une végétation dite « spontanée », selon la définition donnée dans le 
texte. En l’absence de végétation, ou en présence d’une végétation dite « non spontanée », une zone 
humide est désormais caractérisée par le seul critère pédologique. 
 
L’article 23 de la LOI n° 2019-773 du 24 juillet 2019 vient repréciser la définition des zones humides 
donnée par le 1° du I de l'article L. 211-1 du code de l'environnement. Ainsi, une zone humide est à 
présent considérée comme telle : « on entend par zone humide les terrains, exploités ou non, 
habituellement inondés ou gorgés d’eau douce, salée ou saumâtre de façon permanente ou 
temporaire ou dont la végétation, quand elle existe, y est dominée par des plantes hygrophiles pendant 
au moins une partie de l’année ». Ce texte de loi remet donc en cause le caractère cumulatif des deux 
critères dans le cadre d’une végétation spontanée. Ainsi, si la végétation est spontanée, le secteur 
concerné est considéré en zone humide si l’un ou l’autre des 2 critères (pédologique ou floristique) 
conclue à la présence d’une zone humide. 

 

 
 Détermination selon le critère pédologique : 

En l’absence d’indicateurs paysagers permettant de supposer l’existence de zones humides, et de la 
platitude du relief, les sondages ont été répartis de façon régulière selon les différentes occupations 
des sols, et selon une densité permettant d’identifier des variations pédologiques pertinentes au regard 
de l’objectif de l’étude (voir cartographie en page suivante). 
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Document n° 58 : Localisation des sondages pédologiques (RAINETTE,2019). 

 
PRESENTATION GENERALE DES SOLS  

La synthèse des sondages rend compte d’une forte hétérogénéité spatiale des sols qui se 
caractérisent par des alternances complexes, tant verticalement qu’horizontalement de couches à 
texture variable (sable, sable limoneux, sable argilo-limoneux, limon sableux, limon sablo-argileux, 
limon argilo-sableux, argile limoneuse, argile limono-sableuse).   
Les profils de sol présentent la caractéristique commune d’être carbonatés (effervescence forte à HCl 
dilué), et de présenter un horizon supérieur organo-minéral (horizon de culture) brun foncé à noirâtre 
épais de 28 à 34 cm. Des signes d’engorgement temporaires ont été observés à partir de profondeurs 
comprises entre 30 et 45 cm. Ces signes se prolongent et s’intensifient en profondeur, mais sans 
apparition d’un horizon réductique. 
Ces résultats sont en accord avec les données relatives à la connaissance des sols de la région, 
d’après le Référentiel Régional Pédologique des sols du Nord-Pas de Calais à 1/250 000 (Fourrier et 
al, 2016) qui répertorient les sols de ce secteur dans la référence des REDOXISOLS-
THALASSOSOLS POLDERISES calcaires. 
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DESCRIPTION DETAILLEE DES SONDAGES 

Les sondages peuvent être regroupés en 4 unités typologiques de sols (UTS) selon les types de 
superposition de couches de texture différente. Les variations latérales de ces UTS s’effectuant sur de 
trop courtes distances, il n’a pas été possible de les délimiter sous la forme de plages cartographiques. 

 
 
Résultats des différents sondages : 

 
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15

/ / / / / / / / / / / / / / /

g g g g g g (g) g g (g) g g (g) g (g) g

g g g g g g g g g g g g g (g) g g

g g g g g g g g g g g g g Go g

Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non

Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non Non

IVc IVc IVc IVc IVc IVc IIIb IVc IVc IVc IVc IIIb IVc IIIc IVc

Non humide

Humide

Humide, exclusion possible

Indéterminé

⁄ = absence d'hydromorphie

AR = Arrêt sur roche AC = Arrêt sur lit de cailloux

(g) = traits rédoxiques très peu marqués, non déterminant pour la caractérisation de zones humides

g = traits rédoxiques

Go et Gr = traits réductiques

ZH Pédo

Classe GEPPA

50-80

80-120

Anthroposol

Prof. Nappe (cm)

Observations

0-25

25-50

 
 
 

 
 Détermination selon le critère végétation : 

Etude des habitats 
 
Sur l’ensemble des habitats en place, 1 végétation présente un caractère spontané (cf. tableau ci-
après). Au vu de l’état de la végétation et des espèces représentées, il est possible d’affirmer que ces 
végétations se développent depuis suffisamment de temps pour que les cortèges floristiques en place 
reflètent les conditions édaphiques. Ces végétations peuvent donc être considérées comme 
spontanées, rendant obligatoire l’application du critère floristique pour la délimitation des 
zones humides. 
 
En revanche les autres habitats ne peuvent être considérés comme spontanés notamment du 
fait de la nature artificialisée du substrat (cultures, habitations, aire de covoiturage…) et de la 
gestion mise en place (prairies, …) et de la faible naturalité des plantations arborées. Par 
conséquent le critère floristique ne sera pas appliqué à ces habitats. 
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Définition du caractère spontané des végétations de la zone d’étude : 

Habitats Code Corine Biotope
Spontanéité de 

la végétation

Cultures et végétations associées 82.1 Non

Friche graminéenne mésohygrophile 87.1 Oui

Prairie de fauche rudéralisée 87.1 Non

Prairie rudéralisée 38 Non

Haie et alignement d'arbres 31.81 x 84.1 x 84.2 Non

Bermes associées aux voiries 87.1 Non  
 

Le tableau ci-après rend compte de la correspondance entre l’habitat (code CORINE Biotopes) et son 
caractère humide au sens de l’arrêté. Seules les végétations considérées comme spontanées sont ici 
étudiées : 

Habitats Code Corine Biotope
Caractérisation 

ZH*

Friche graminéenne mésohygrophile 87.1 p.  
Légende : 

- p = Dans certains cas, l'habitat d'un niveau hiérarchique donné ne peut pas être considéré comme 
systématiquement ou entièrement caractéristique de zones humides, soit parce que les habitats de 
niveaux inférieurs ne sont pas tous humides, soit parce qu'il n'existe pas de déclinaison typologique plus 
précise permettant de distinguer celles typiques de zones humides. Pour ces habitats cotés « p » (pro 
parte), il n'est pas possible de conclure sur la nature humide de la zone à partir de la seule lecture des 
données ou cartes relatives aux habitats. 

 
D’après les méthodes d’inventaires précisées dans l’annexe II de l’arrêté du 24 juin 2008, aucun 
habitat observé sur la zone d’étude n’est caractérisable comme humide d’après le critère 
« habitat ». La friche graminéenne méso-hygrophile, unique habitat présentant une végétation 
spontanée, est considérée comme "pro-parte" et doit alors faire l'objet d'une étude des espèces 
végétales". 

 
 
Etude des espèces végétales 
 
Une étude des espèces végétales s’avère nécessaire pour les habitats non caractérisables en zone 
humide d’après le critère précédent. 
 
Etant donné qu'avant le changement des modalités de déterminations des zones humides de Juillet 
2019, un seul des deux critères suffisait à caractériser le caractère humide de certains habitats, aucun 
relevé de végétation spécifique à la délimitation des zones humides n’a été effectué au sein de la 
friche graminéenne, qui avait déjà été délimitée par le critère pédologique. En revanche. Cependant, 
comme décrit dans le diagnostic écologique, l'habitat correspond à une friche méso-hygrophile dont de 
nombreuses espèces telles que Agrostis stolonifera, Pulicaria dysenterica, Carex riparia, Carex 
cuprina, Eupatorium cannabinum, Lythrum salicaria, Oenanthe lachenalii, Phragmites australis et 
Symphytum officinale sont déterminantes de zone humide. L'habitat peut donc être considéré comme 
humide d'après l'étude de la flore. 
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 Conclusion : 

Conformément aux seuils pédologiques de l’arrêté du 1er octobre 2009, les sols du site de 
Nouvelle Eglise ne sont pas classés en zone humide.  

Toutefois, l’article 23 de la LOI n° 2019-773 du 24 juillet 2019 remettant en cause le caractère 
cumulatif des deux critères dans le cadre d’une végétation spontanée, une surface de 2651 m² est 
classée humide sur la zone d’étude d’après le critère lié à la végétation. 

Cette zone est localisée sur la carte en page suivante. 
 

 

Document n° 59 : Délimitation des zones humides d’après le cumul des deux critères 

réglementaires  (RAINETTE,2019). 
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4.3 Analyse du paysage, de l’urbanisation 

4.3.1 Le grand paysage 

(Source : Atlas des paysages de la Région Nord-Pas-de-Calais – Juin 2008 – Direction Régionale de 
l’environnement Nord-Pas-de-Calais). 

 
D’un point de vue régional, le secteur d’étude est localisé dans les « paysages de la plaine maritime » : 

 

Document n° 60 : Carte des entités paysagères régionales (Source : DREAL). 

 
La Plaine ou le « Blootland » présente une forme triangulaire de delta dont la base se situe à Watten 

et l’extrémité Ouest à Sangatte, tandis que l’extrémité Est se continue en Belgique. En France, la 
plaine s’étire sur plus de cinquante kilomètres d’Est en Ouest, mais ne représente guère plus de cinq à 
sept kilomètres du Nord au Sud. Dans l’échancrure du delta, la plaine gagne pourtant en profondeur et 
quinze kilomètres la séparent alors du Grand paysage régional des Dunes de la mer du Nord. La 
frontière administrative suit le cours de l’Aa canalisée qui découpe le delta en deux parties égales. 
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La plaine maritime est ce delta qui voit se confronter la puissance des eaux terrestres et marines : 
embrigadées, canalisées, contrôlées, haussées, évacuées,… Cette plaine-delta mérite donc 
pleinement son adjectif : elle est maritime, jusqu’aux sels qui remontent de son sol. 
 
Il y a de fait une première évidence dans les limites de ce Grand Paysage Régional : la platitude est de 
mise commun un immense platier découvert à marée basse. En conséquence, les limites sont très 
franches : le premier relief signe la fin de la plaine.  
 

 

Document n° 61 : Eléments structurants des paysages de la plaine maritime (source : DREAL). 

 
 

Eléments fort de composition paysagère : 

- des paysages très largement dominés par une agriculture de grandes cultures ; 
- avec une certaine rareté des espaces boisés, des milieux naturels essentiellement inféodés aux 

zones humides et aux nombreux canaux de tous gabarits ; 
- des paysages traversés par de nombreuses infrastructures à grande vitesse, de la LGV aux 

autoroutes ; 
- une plaine qui constitue « l’espace naturel » de développement de deux des plus importantes 

agglomérations régionales : Calais et Dunkerque ; 
- une qualité qui demande un certain temps pour s’apprécier, tant ces paysages peuvent sembler 

banals au premier regard, mais révèlent leur beauté à l’observateur attentif. 
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4.3.2 Analyse paysagère autour de l’emprise du projet 

Le site est très majoritairement occupé par des terres agricoles cultivées : 

 

 

 

Document n° 62 : Occupation des sols du site (source : Agence Noyon, 2015) 

Le découpage parcellaire est 
organisé en fonction des 
watergangs et des fossés 
nombreux sur ce site. 
La perception de ce 
découpage est visible depuis 
l’intérieur du site, car de 
nombreuses limites 
parcellaires sont matérialisées 
par des phragmites bordant 
les fossés. 
Les superficies de ces 
parcelles sont très variables, 
de 500 à 57 000 m² environ. 



 

 

 

 

 

 

COMMUNAUTE DE COMMUNES DE LA REGION D’AUDRUICQ 
Etude d’impact en vue de l’aménagement du Parc d’Activités de la Porte d’Opale 

108 

 

 

 

Le long de l’autoroute A16 s’est constituée une frange végétale semi-continue plus ou moins dense, 
principalement composée de cornouillers, de noisetiers, de saules, d’aulnes, de ronciers,.... Cette 
frange s’est développée dans une zone inconstructible en accompagnement d’un large fossé qui longe 
l’autoroute et donc l’ensemble de la zone d’étude dans sa partie nord : 

 

 

 

En bordure est du site, on trouve le watergang de Nouvelle-Eglise qui longe la RD219, ainsi que la 
piste cyclable aménagée récemment : 
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Le site est visible partiellement depuis l’autoroute A16 qui est en surplomb, et totalement depuis le 
réseau viaire proche (RD219, Rue Degrez, Impasse Degrez) : 

 

Document n° 63 : Perceptions visuelles du site (source : Agence Noyon, 2015) 

 

Localisation des photographies de perceptions visibles : 
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Localisation des photographies de perceptions visibles – suite : 
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Localisation des photographies de perceptions visibles – suite : 
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4.3.3 Analyse de l’urbanisation 

Aux abords du site, le long des voiries s’égrènent un habitat diffus hétérogène. 
Celui-ci est individuel, de hauteur r+1 maximum, en dehors de la sécherie (env.R+3). 
Les constructions sont en retrait de l’alignement et n’ont pas de mitoyenneté. La limite en front à rue 
est constitué de murets, grillages, haies. Cet habitat tourne le dos au site et lui présente des fonds de 
parcelles jardinés et arborés. 

 

 

Document n° 64 : Eléments bâtis sur le secteur d’étude (source : Agence Noyon, 2015) 

 
 
 
 



 

 

 

 

 

 

COMMUNAUTE DE COMMUNES DE LA REGION D’AUDRUICQ 
Etude d’impact en vue de l’aménagement du Parc d’Activités de la Porte d’Opale 

114 

 

 

 

Typologie d’éléments bâtis sur le secteur d’étude : 

 
 
Habitations de la Rue Degrez : 
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4.4 Analyse du contexte agricole 

 
 
Une étude d’impact agricole a été réalisée dans le 
cadre de ce projet et la Loi d’Avenir pour 
l’agriculture, l’alimentation et la forêt du 13 octobre 
2014, décrétée le 31 août 2016 et entrée en vigueur 
le 1er décembre 2016, applique le principe « éviter-
réduire-compenser » aux impacts collectifs 
agricoles. Cette loi détermine l’obligation de la 
réalisation d’une étude préalable d’impact sur 
l’économie agricole dans le cas de la mise en œuvre 
de projets de travaux, d’ouvrages ou 
d’aménagements publics ou privés ayant des 
incidences négatives sur l’économie agricole d’un 
territoire (C. rur., art. L. 112-1-3). 
 
Cette étude spécifique a été réalisée en 2018 par le 
Bureau d’Etudes Routier Environnement et est jointe 
en totalité en annexe. 
Nous allons reprendre les principaux éléments de 
synthèse dans le contenu de ce chapitre. 
 
NB : cette étude avait été réalisée sur la totalité 
de l’ancien périmètre de la Z.A.C. La partie ouest 
de 13 ha est hors périmètre retenu (exploitants 5, 
6 et 8 sur la carte ci-dessous. 
 
6 exploitants agricoles sont concernés par le projet retenu :  

Il s’agit des exploitants 1, 2, 3, 4, 7 et 9. 

 

Document n° 65 : Exploitants agricoles sur le site du projet. 
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Exploitant : SAU totale : 
SAU impactée par le 

projet 
% SAU impactée 

1 52 ha 3,67 ha 7,0 % 

2 118 ha 3,48 ha 3,0 % 

3 100 ha 6,28 ha 6,3 % 

4 80 ha 3,94 ha 4,9 % 

7 57 ha 4,70 ha 8,3 % 

9 70 ha 4,23 ha 5,2 % 

 
La perte totale de la SAU est de 26,3 ha, soit 0,07 % de la SAU du Pays du Calaisis. 
Le chiffre d’affaire estimé correspondant à ces 26,3 ha est d’environ 70 000.00 € 
 
Parmi les exploitants agricoles impactés par le Parc d’activités, une est adhérent à une CUMA et deux 
pratiquent le partage de matériels agricoles. De plus, chaque exploitation est assez diversifiée et en 
polyculture, à l’instar de la tendance générale du territoire. Trois exploitations sont en polyculture et 
polyélevage.  
Il est utile de préciser que chacune des exploitations impactées par le projet cultive au moins une 
orientation culturale nécessitant un contrat avec une coopérative. Chacune d’entre elle dispose d’une 
SAU d’au moins 1 ha destinée à la culture des betteraves sucrières. 

 

4.5 Analyse du milieu humain 

Le projet concerne directement la commune de Nouvelle-Eglise, puisqu’il est implanté sur son 
territoire. C’est donc essentiellement sur ce territoire que notre analyse va porter. Toutefois, pour 
certains paramètres, il est nécessaire d’étendre ce périmètre d’étude aux communes voisines, 
notamment pour le recensement des monuments historiques ou classés. 
 
Nouvelle-Eglise, commune de 621 habitants en 2015, est située dans l’arrondissement 
de Calais. Elle est membre de la Communauté de Communes de la Région d’Audruicq, qui 
regroupe 15 communes pour un total de plus de 27 000 habitants en 2015. 
 

4.5.1 Histoire de Nouvelle-Eglise 

Une chapelle a été fondée au IXe siècle. Elle était rattachée à la paroisse de Vieille-Ville. Nouvelle-
Église fut d'abord appelé Hereweg, c'est-à-dire « La grande route », au début du XIIe siècle, de par sa 
position sur cet ancien chemin. Puis ce fut l'arrivée des Anglais dans la contrée. Ceux-ci rebaptiseront 
cette commune tout d'abord Harrawaye puis en 1556 Newkirke, à l'origine du toponyme actuel. Dans 

l'espoir sans doute de se maintenir plus sûrement en ce pays, ils y firent construire plusieurs 
forteresses, dont une fut nommée le fort Bâtard, sur le territoire de Newkirke, sur la rive droite du canal 
de Saint-Omer à Calais.  
 
En 1634, les Espagnols, maîtres alors de Gravelines et de Bourbourg, s'emparèrent du fort Bâtard et 
en confièrent la garde à quarante hommes qui en furent évincés le 24 octobre par deux cents hommes 
de la garnison française de Marck et quatre cents de celle de Calais. L'abandon dans lequel était 
restée cette forteresse depuis la retraite des Anglais en 1558 en motiva le rétablissement en 1642, afin 
de garantir le pays contre les fréquentes invasions des Espagnols. À peine les travaux étaient-ils 
terminés que ces derniers, sous les ordres du général Francisco de Mello, la reprirent en 1643. Mais ils 
en furent presque aussitôt chassés par un détachement de l'armée du comte d'Harcourt, alors 
commandée par le marquis de la Ferté. Après la reddition de Saint-Omer en 1677, le fort fut rasé.  
 
Nouvelle-Église fut le chef-lieu de canton de cinq communes de 1789 à 1801, date à laquelle il fut 
réuni à celui d'Audruicq.  
 
Par arrêté préfectoral du 20 décembre 2016, la commune est détachée le 1er janvier 2017 de 
l'arrondissement de Saint-Omer pour intégrer l'arrondissement de Calais.  
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4.5.2 Patrimoine architectural et culturel 

Les articles L341-1 à L342-1 du Code de l’Environnement codifient la protection des monuments 
naturels et des sites de caractère artistique, historique, scientifique, légendaire ou pittoresque. La loi 
du 2 mars 1930 modifiée prévoit deux niveaux de classement, qui constitue une protection forte, car 
les sites classés ne peuvent être détruits ou modifiés qu’avec l’agrément du ministre de tutelle. 
L’inscription est une protection plus souple. Toute opération d’aménagement concernant un de ces 
sites est soumise à l’avis de l’inspecteur et de la commission des sites. 
 

La consultation de la base de données MERIMEE informe qu’il n’existe pas de monument historique 
sur la commune de Nouvelle-Eglise (il n’en existe pas non plus sur la commune voisine de Vieille-
Eglise. 

 
Deux monuments, non classés, font néanmoins partie du patrimoine bâti de la commune : 

L'église Notre-Dame-du-Mont-Carmel date de 1875. La statue de la Vierge qui trônait en haut de la 
flèche, se trouve maintenant dans l'église. 
Le monument aux morts commémore les guerres de 1914-1918 et de 1939-1945. 

 

4.5.3 Patrimoine archéologique 

Plusieurs textes régissent la protection du patrimoine archéologique : 
- loi du 27 septembre 1941 portant sur la réglementation des fouilles archéologiques ; 
- décret du 27 mai 1994 modifiant la loi précitée, ainsi que la loi du 26 octobre 1994 (approbation de 

la convention européenne) portant sur la réglementation des fouilles archéologiques ; 
-  loi n°2001-44 du 17 janvier 2001 relative à l’archéologie préventive ; 
- décret n°2000-89 du 16 janvier 2002, portant le statut de l’institut national des recherches 

archéologiques préventives, et pris pour l’application de la loi du 17 janvier 2001 et relatif aux 
procédures administratives et financières en matière d’archéologie préventive ; 

- circulaires n°2002-005 du 25 février 2002 et n°2002-013 du 3 mai 2002, relatives à l’archéologie 
préventive. 

 
Des opérations de prospections préventives peuvent être prescrites par le Service Régional de 
l’Archéologie sur saisie du Préfet de Région Nord-Pas-de-Calais (Service Régional de l’Archéologie). 
Celles-ci permettront d’identifier les éventuels risques d’atteintes à des gisements inconnus. 
 
Le Service Régional de l'Archéologie signale que les territoires communaux sont désormais soumis 
aux prescriptions du décret n°86-192 du 05 février 1986 relatif à la prise en compte de la protection du 
patrimoine archéologique dans certaines procédures d’urbanisme. Ce dernier a été abrogé par le 
décret n°2002-89 du 16 janvier 2002 dont l’article 1 relatif aux procédures administratives et 
financières en matière d’archéologie préventive spécifie que :  
« Les opérations d’aménagement, de construction d’ouvrages ou de travaux qui, en raison de leur 
localisation, de leur nature ou de leur importance, affectent ou sont susceptibles d’affecter des 
éléments du patrimoine archéologique ne peuvent être entreprises qu’après l’accomplissement de 
mesures de détection et, le cas échéant, de conservation ou de sauvegarde par l’étude scientifique, 
définies par la Loi n°2001-44 du 17 janvier 2001. » 
 
Il est par conséquent recommandé au maître d'ouvrage de recourir à l'examen préalable prévu par 
l'article 2 du décret n°2002-89 du 16 janvier 2002 pris en application de la Loi n°2001-44 du 17 janvier 
2001 relative à l'archéologie préventive et modifiée par la Loi n°2003-707 du 1er août 2003 : 
« Les personnes qui projettent de réaliser des aménagements, ouvrages ou travaux hors des zones 
archéologiques définies peuvent, avant de déposer une demande pour obtenir les autorisations 
requises par les lois et règlements ou avant d'engager toute procédure, saisir le Préfet de région afin 
qu'il examine si le projet est susceptible de donner lieu à des prescriptions archéologiques. A cette fin, 
il faut produire un dossier composé d’un plan parcellaire avec les références cadastrales, le descriptif 
du projet et son emplacement dans les terrains d’assiette. 
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Les dispositions relatives à l’archéologie préventive seront prises par le Maître d’Ouvrage 
conformément aux réglementations en vigueur, préalablement aux travaux. 

 
 

4.5.4 Cadre réglementaire, réglementations d’urbanisme 

 Le Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux du bassin Artois 
Picardie : 

 
VOIR CHAPITRE 4.1.3 

 

 Le Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux du Delta de l’Aa : 
 
VOIR CHAPITRE 4.1.3 

 
 

 Le Schéma de Cohérence Territoriale du Calaisis (SCOT) : 
 
VOIR CHAPITRE 3.2.2 
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 Plan Local d’Urbanisme Intercommunal (P.L.U.I.) 

 
Le Plan Local d’Urbanisme Intercommunal de la Communauté de Communes de la Région d’Audruicq 
a été approuvé le 25 septembre 2018. Le projet s’étend sur la zone 1AUeb : 

- 1AUeb : zone destinée à être ouverte à l’urbanisation pour des activités économiques. 

 

 

Document n° 66 : Plan de 

zonage du PLU 
Intercommunal concernant la 
commune de Nouvelle-Eglise 
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 DIAGNOSTIC 

Zonage : Zone 1AUeb du Plan Local d’Urbanisme intercommunal (Zone destinée à être ouverte à 
l’urbanisation pour des activités économiques). 
Surface en plan : 30.14 Ha 
Occupation du sol : Champs cultivés, cours d’eau, une habitation, une voie et une aire de covoiturage 
 
Contexte : 
URBANISME ET ARCHITECTURE : 
Proximité directe de résidences : 
-> Gérer les interfaces entre le site et les habitations  
-> Développer une forme de bâti adaptée au contexte et gérer les volumes et les implantations 
Déplacements : 
Voies primaires (A16), secondaires (RD219) et tertiaires et aire de covoiturage à proximité directe -> 
Liaisonner la zone et sécuriser sa desserte 
Environnement et Paysage : 
Champ visuel ouvert sur la zone de projet depuis les voiries voisines -> Paysager les franges pour 
valoriser la traversée et l’entrée de ville et la Zone. 
Réseau hydrographique sur et en limite de zone -> S’assurer du maintien du fonctionnement 
hydraulique. 

 

 

Document n° 67 : Orientations d’Aménagement et de Programmation : diagnostic – source : PLU 

Intercommunal 

 



 

 

 

 

 

 

COMMUNAUTE DE COMMUNES DE LA REGION D’AUDRUICQ 
Etude d’impact en vue de l’aménagement du Parc d’Activités de la Porte d’Opale 

121 

 

 

 

Orientations d’Aménagement et de Programmation (OAP) :  

 

Document n° 68 : Orientations d’Aménagement et de 

Programmation : zonages réglementaires – source : PLU Intercommunal 
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 DEPLACEMENTS : ACCES, VOIRIES ET SECURITE ROUTIERE 

Le site est actuellement accessible depuis la rue Degrez se traversant la zone. Cette dernière se 
raccorde à l’est à la RD919, ainsi qu’à l’impasse Degrez au sud de la parcelle. Les voies Degrez étant 
actuellement non adaptée à la desserte de la zone, un accès adapté et sécurisé sera aménagé depuis 
la RD219 à l’est. Ce carrefour a été aménagé par le Conseil Général du Pas-de-Calais. La sécurisation 
passe par un dispositif de «tourne-à-gauche» (déjà aménagé par le Conseil Départemental 62) 
permettant l’entrée à la zone lorsque l’on arrive du sud de la RD219. 
Le raccordement à la RD219 sera aménagé en double-sens de circulation et sera adapté à l’ensemble 
des usagers de la zone (piétons, véhicules motorisés, cycles,...). Ainsi, la zone sera connectée à la 
piste cyclable permettant de rejoindre Audruicq. 
Une voirie primaire de desserte de la zone sera aménagée depuis cet accès. Elle servira d’axe 
structurant du projet et devra permettre des déplacements sécurisés et adaptés pour l’ensemble des 
usagers. Elle sera accompagnée de noues, de cheminements piétonniers et d’un traitement paysager 
afin d’apporter une qualité dans les déplacements et dans le cadre de vie des futurs usagers du 
secteur. 
Des voiries secondaires viendront s’appuyer sur cette dernière afin de desservir l’ensemble des 
parcelles prévues. De plus, afin de faciliter et de sécuriser les manœuvres et les déplacements, des 
aires de retournement seront aménagées. Elles devront permettre des demi-tours aisés et sécurisés. 
Des espaces de stationnement perméables seront aménagés au sein de la zone et devront être 
mutualisés. Ces espaces seront en partie aménagés autour des aires de retournement. 
Le projet sera donc connecté au réseau existant aux alentours et la zone sera entièrement desservie. 
L’aire de covoiturage existant au nord-est de la zone en lien avec la RD219 devra être préservée et 
étendue de façon à répondre à la demande. 
 

 COMPOSITION URBAINE ET ARCHITECTURALE : IMPLANTATION, VOLUMES, 
MATERIAUX 

Au nord de la zone sera privilégiée l’implantation d’unités bâties de grandes tailles, tandis que le sud 
sera privilégié pour les petites unités bâties. Afin de préserver les habitations existantes les 
constructions situées à proximité des habitations de la rue Degrez devront présenter des hauteurs 
maximales de 6m au faîtage. Des hauteurs de 10m maximum au faîtage seront à respecter pour les 
petites unités bâties et des hauteurs de 20m maximum au faîtage seront à respecter pour les grandes 
unités bâties. 
Les constructions devront recevoir des matériaux à bonne capacité d’isolation de façon à limiter les 
échanges acoustiques des axes routiers. Elles devront être adaptées au contexte architectural et 
urbain existant, afin d’offrir une ambiance et un cadre de vie de qualité. 
La zone de projet sera d’un seul tenant avec des voiries de desserte raccordées au réseau viaire 
existant. 
Une voirie primaire structurera la zone d’étude. 
Les constructions seront desservies par la voirie primaire et éventuellement par des voiries 
secondaires et s’organiseront le long de celles-ci. Les espaces de stationnement devront être 
mutualisés afin de limiter leurs effets négatifs. De plus certains de ces espaces seront aménagés 
autour des aires de retournement. 
L’aire de covoiturage sera maintenue et étendue au nord-est de la zone si cela est nécessaire pour 
répondre aux besoins. 
Afin de s’assurer d’une cohérence urbaine et architecturale, il conviendra d’aménager la zone sous la 
forme d’une opération d’ensemble et également en suivant un phasage des aménagements découpés 
en deux temps. 
(Phase 1 = l’est de la zone / Phase 2 = l’ouest de la zone) 
Une zone d’inconstructibilité de 50m depuis l’axe central de l’A16 et de 30m depuis l’axe central de la 
RD219 sera instaurée. Ainsi, en façade des voiries, des espaces paysagers de recul seront aménagés 
induisant un recul des constructions. 
Afin de s’assurer d’une cohérence urbaine et architecturale, il conviendra d’aménager la zone sous la 
forme d’une opération d’ensemble. 
 

 QUALITE URBAINE ET PAYSAGERE : VEGETATION, INTERFACES, CADRE DE 
VIE 

Le site d’étude est actuellement principalement occupé par des espaces cultivés, des cours d’eau et 
une poche résidentielle. Intégrer le projet dans un environnement soumis à certaines nuisances est un 
enjeu du projet. 
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Les échanges visuels et sonores seront en partie cadrés par la végétation implantée dans les espaces 
d’inconstructibilité et au sein de la zone. 
Les façades de la zone (A16 et RD219) seront traitées au moyen d’une bande paysagère. De plus, il 
conviendra de préserver au maximum les végétaux existants sur les limites de zone. 
Le long des franges sud et est (voir plan), il conviendra d’implanter une bande paysagère de 6m 
minimum permettant de gérer l’interface et permettant l’entretien des cours d’eau. Au sud, la frange en 
lien avec les habitations de la rue Degrez devra être traitée par la mise en place d’une bande 
paysagère de 10m minimum. Elle permettra d’amoindrir les nuisances envers les résidents actuels. 
Une gestion hydraulique poussée de la zone devra être développée. Ceci permettra de compléter et 
d’améliorer le réseau hydraulique existant. 
Les limites parcellaires pourront être constituées de haies végétalisées ou de clôtures intégrées dans 
des haies. Les végétaux utilisés au sein de la zone seront tous d’essences locales. 
Les voiries créées devront être accompagnées par des noues, par un traitement paysager et un 
cheminement piétonnier. Les espaces de stationnement devront être perméables. 
La zone d’étude sera donc entièrement praticable par les piétons et agréable à traverser. 
 

 GESTION DES RISQUES ET NUISANCES 

Le site de l’étude est impacté par les nuisances sonores générées par les infrastructures voisines 
(A16) induisant une servitude ATB (axe terrestre bruyant) et RD219. Cette pollution sonore peut être 
gênante si des mesures de réduction de ces bruits ne sont pas appliquées. 
En dehors de ces axes, aucun autre axe générant des nuisances sonores nuisant au projet ne se 
trouve à proximité du site d’étude. 
Par la présence de ces axes, nous préconisons de mettre en place des recommandations afin 
d’amoindrir ces nuisances sonores. 
Tout d’abord, la gestion des nuisances sonores doit donc être envisagée par la mise en place de 
marges de reculs raisonnables : 50m minimum depuis l’axe central de l’A16 pour les constructions et 
de 30m minimum depuis l’axe central de la RD219. Il conviendra également d’utiliser pour et dans les 
constructions des matériaux bénéficiant de bonnes capacités d’isolation acoustique. 
Sur le site, il conviendra d’assurer la continuité hydraulique de réseau en place. 
L’imperméabilisation du site sera limitée autant que possible et les eaux pluviales seront traitées à la 
parcelle. Des noues viendront compléter le dispositif de gestion des eaux. 
Une partie ou la totalité de la zone est caractérisée humide selon le critère pédologique (sondage 
réalisé en 2017). Des études approfondies sont recommandées pour vérifier le caractère humide de la 
zone et des études de compensation seront à prévoir si le risque est avéré. 
 

 
 

Le PLUI comprend les documents d’orientation d’aménagement concernant le projet du Parc 
d’Activités de la Porte d’Opale (urbanisme, paysagement, accessibilité, environnement,…). 
Il convient de s’assurer que le projet est bien compatible avec les orientations qui y sont définies. 
Conformément au PLUI, le projet sera donc aménagé selon les préconisations inscrites dans 
l’ensemble des documents d’urbanisme existants et projetés, afin de maximiser les compatibilités. 
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4.5.5 Mobilité et voies de communication 

 Réseau routier à l’échelle du Pays du Calaisis 
 
Le secteur de Nouvelle-Eglise est desservie par un réseau routier bien structuré avec l’autoroute A16 
qui desserte le territoire par un axe est/ouest (et Nouvelle-Eglise via l’échangeur n°50), et par la route 
départementale 219, axe secondaire de desserte nord/sud qui relie notamment Oye-Plage et 
Audruicq : 

 

 

Document n° 69 : Réseau routier du Calaisis : axes principaux (source : SCOT du Pays du 

Calaisis). 
 

 Mobilité à l’échelle du territoire du Pays du Calais, navettes domicile-travail 
 
Les habitants de Nouvelle-Eglise sont nombreux à travailler en dehors de la commune, notamment 
pour rejoindre l’agglomération de Calais (et de manière moindre Gravelines, le Dunkerquois, 
l’Audomarois). Seuls 17,3 % des habitants de Nouvelle-Eglise ayant un emploi travaillent sur la 
commune : 
 

Code géographique - 
résidence 

Libellé - résidence 
Nb actifs travaillant 
dans commune de 

résidence 

Nb actifs 
travaillant dans 
autre commune 

62623 Nouvelle-Église 42 200 
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Le S.C.O.T. du Pays du Calaisis indiquait une proportion importante des habitants du secteur 
d’Audruicq qui travaillait sur le Calaisis en 1999. Ces données datent de près de 20 ans, mais la 
tendance reste la même aujourd’hui (les bassins d’emplois n’ont pas changé de manière significative) : 
 

 

Document n° 70 : Navettes Domicile-travail (source : SCOT du Pays du Calaisis). 
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Les ménages de Nouvelle-Eglise ont en grande majorité 1 voiture ou plus (90 à 95 % en 2011). La part 
de la voiture dans les trajets domicile-travail est également très importante sur le secteur étudié, 
notamment en raison de l’éloignement du bassin d’emploi principal (Calaisis), et de la qualité de l’offre 
routière pour y accéder avec l’autoroute A16 gratuite et à bon niveau de service. 
 

 
 

 

Document n° 71 : Niveau d’équipement automobile et part de la voiture dans la mobilité domicile-

travail (source : SCOT du Pays du Calaisis). 
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 Réseau viaire à l’échelle de la commune de Nouvelle-Eglise et desserte du 

projet 
 
Le secteur d’étude est principalement irrigué par la route départementale RD219, qui relie Oye-Plage à 
Audruicq dans un axe nord-sud. Cette départementale est également liée à l’autoroute A16 par 
l’échangeur n°50. 
L’accès du projet se fera par un carrefour avec tourne-à-gauche depuis la rue Degrez. L’intersection 
Rue Degrez est marquée par un STOP donnant priorité à la RD219. Notons qu’une aire de co-
voiturage a récemment été aménagée à l’entrée de la future Z.A.C. de la Porte d’Opale. 

 

 

Document n° 72 : Réseau viaire local autour du projet. 

 
 

Vue de la RD219 au droit du projet, en direction du nord : 

 
 

A16 et 
échangeur n°50 

Aire de co-
voiturage 

Accès vers le 
projet 

Giratoire 
RD219/RD229 

Carrefour sud 
RD219/RD229 
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Vue de la RD219 au droit du projet, en direction du sud : 

 
 
 
Au sud du projet, la RD219 croise une autre départementale, la RD229 (route de Guemps).  
Actuellement, ce carrefour est occupé par un giratoire. 
 
Vue du giratoire RD229/RD219, depuis la RD219, en direction du sud : 

 
 
Vue du giratoire RD229/RD219, depuis la RD229 : 
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Au sud du précédent giratoire, la RD219 recroise la RD229 (rue de Bourbourg). Il y a aussi la présence 
de la rue du Marais, voie communale à très faible niveau de circulation (desserte locale). 
Actuellement, ce carrefour est marqué par une priorité donnée à droite. 
 
Vue de l’intersection RD229/RD219, depuis la RD219, en direction du sud : 

 
 
Vue de l’intersection RD229/RD219, depuis la RD219, en direction du nord : 

 
 
Vue de l’intersection RD229/RD219, depuis la RD229, en direction de l’ouest : 
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4.5.6 Réseau ferroviaire 

Il y a une gare ferroviaire sur la commune d’Audruicq, à 8 km au sud de Nouvelle-Eglise (10mn en 
trajet voiture – voir ci-contre). 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Document n° 73 : Distance entre Nouvelle-Eglise et la gare d’Audruicq 
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La commune d’Audruicq bénéficie d’une bonne desserte ferroviaire (41 trains par jour en semaine) 
avec 2 lignes TER : 

 
- ligne 6, 20 arrêts quotidiens en semaine (Calais – Dunkerque – Hazebrouck – Arras) ; 
 
- ligne 12, 21 arrêts quotidiens en semaine (Lille-Hazebrouck – Calais – Boulogne – Paris). 

 

 

 

Document n° 74 : Réseau ferré TER Nord-Pas-de-Calais 
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4.5.7 Réseau de transports en commun 

Le réseau OSCAR dessert relativement bien la commune de Nouvelle-Eglise via plusieurs arrêts, mais 
il n’en existe pas actuellement au niveau du projet. 
 
L’arrêt le plus proche étant celui de la Place de l’Eglise, à 800 m au sud du projet : 

 

 

Document n° 75 : Arrêt de bus de la Place de l’Eglise, au plus proche du projet. 

 

Il résulte que l’offre globale de transports en commun est bien présente mais néanmoins insuffisante 
pour les travailleurs qui privilégient largement la voiture pour leurs déplacements. 
Il faudra développer l’offre d’arrêt de bus au niveau du projet pour augmenter et favoriser l’attractivité 
du transport en commun, et aussi favoriser l’accessibilité à la gare d’Audruicq depuis la Porte d’Opale. 

 

4.5.8 Conclusion 

Il y a une quasi-totale hégémonie de la voiture dans les modes de déplacement actuels sur le territoire 
d’implantation du projet, malgré l’existence d’un réseau de transport en commun et la proximité 
(relative) d’une gare à bon niveau de service à Audruicq. Il est donc essentiel de favoriser l’accès au 
transport collectif et aux liaisons douces dans le cadre de l’aménagement du projet, ce qui bénéficiera 
par ailleurs à la population déjà résidente. Le territoire est adapté à la pratique de ces déplacements, la 
démarche reste à soutenir et développer. 
Le Département a modifié le carrefour des RD229 et RD219 au nord de Nouvelle-Eglise par 
l’aménagement d’un giratoire à une voie en 2017. 
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4.5.9 Population 

 A L’ECHELLE DE LA COMMUNAUTE DE COMMUNAUTE DE LA REGION 
D’AUDRUICQ : 

 
La Communauté de Communes de la Région d’Audruicq, crée en 1993, est composée de 15 

communes et comptait 26 566 habitants en 2012 (recensement INSEE). Elle a une densité faible de 
121 habitants par km² (188 hab./km² dans la Région Hauts de France). 
 
Près de la moitié de ses habitants vivent dans l’une des 3 communes les plus peuplées : 

- Oye-Plage (près de 5 400 habitants) 

- Audruicq (environ 5 200 habitants) 

- Saint-Folquin (environ 2 200 habitants) 

La commune la moins peuplée de la C.C.R.A. est Nouvelle-Eglise (535 habitants en 2012). 
 
 

 

Document n° 76 : Populations municipales en 2012 sur le territoire de la C.C.R.A. (source : PLUI) 
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La C.C.R.A. est un territoire plutôt rural et en gain d’habitants assez fort. La commune de 
Nouvelle-Eglise est l’une des deux communes présentant la plus forte croissance 
démographique entre 2007 et 2012 : 

 
 

 

Document n° 77 : Evolution de la population entre 1999 et 2006 sur les communes de la C.C.R.A. 

(source : PLUI) 
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L’indice de jeunesse est le résultat du rapport entre les moins de 20 ans et les plus de 60 ans. Ainsi, 
plus il est bas, plus la population est âgée. A l’inverse, plus il est élevé, plus la population est jeune. Ici, 
nous calculerons un indice de jeunesse basé sur le rapport entre les moins de 29 ans et les plus de 64 
ans.  
En 2012, les communes les plus « jeunes » selon cet indice sont Nouvelle-Eglise, Offekerque, Vieille-
Eglise, et Muncq-Nieurlet.  
 
Les communes les moins jeunes sont Audruicq, Oye-Plage et Saint-Folquin, soit les trois communes 
les plus importantes en termes de population.  
 
Selon des données 2010, l’indice de jeunesse de la CCRA est égal à 2.11, et est donc supérieur 
à celui de la région Nord pas de calais (1.37) et à la France (1.11). 
 

Il semblerait ainsi que les communes ayant un solde naturel très positif conservent une 
population relativement jeune (Offekerque, Nouvelle-Eglise, Vieille-Eglise, Muncq-Nieurlet). => 
cela sera confirmé pour Nouvelle-Eglise dans l’analyse au paragraphe suivant). 

 

 

Document n° 78 : Indice de jeunesse de la population en 2012 sur les communes de la C.C.R.A. 

(source : PLUI) 
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 A L’ECHELLE DE LA COMMUNE DE NOUVELLE-EGLISE : 
 
La commune de Nouvelle-Eglise voit une croissance importante de sa population 
depuis 1999, avec près de 280 habitants supplémentaires sur la période de 1999 à 
2015 : 

 
Nouvelle-Eglise ayant une superficie de 9,07 km², la densité de population est de 68,5 
habitants/km² en 2015, c’est très largement inférieur à la moyenne départementale (219 
habitants/km²) et typique d’une commune rurale. 
 
Le graphique ci-dessous représente la répartition par sexe et par âge de la population de 
Nouvelle-Eglise en 2010 et 2015 :  

 

On n’observe pas de tendance au vieillissement ou au rajeunissement de la 
population sur la commune.  
 
Le tableau ci-après précise les évolutions de population : 

Année 1975-
1982 

1982-
1990 

1990-
1999 

1999 à 
2010 

2010-
2015 

Variation de population (%/an) 0,4 1,9 0,7 3,7 4,0 

     - due au solde naturel (%)  1,8 0,8 1,2 1,9 1,8 

     - du au solde migratoire (%) - 1,4 1,2 - 0,5 1,8 2,2 

Taux de natalité 23,6 12,3 15,4 22,6 20,3 

Taux de mortalité 5,2 4,6 3,7 3,5 2,5 

 
On remarque que le solde migratoire est devenu positif à partie de 1999, associé à une 
augmentation notable du taux de natalité. C’est ce qui explique principalement la hausse de 
population sur le territoire depuis 1999 : un territoire devenu attractif pour une population 
assez jeune et fondant sa famille sur la commune. 
 

Année 1975 1982 1990 1999 2010 2015 

Habitants* 268 276 322 343 510 621 

Densité moyenne 
(hab./km²) 

29,5 30,4 35,5 37,8 56,2 68,5 
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Population des ménages : 

La structure des ménages a considérablement évolué avec le phénomène de desserrement 
de la population, avec une diminution constante du nombre moyen de personnes par 
ménage (4 en 1968 contre 2,7 en 2015).  

Le vieillissement de la population et l’éclatement des structures traditionnelles familiales en 
sont en partie responsables. 
 

 
 

Synthèse :  
Nouvelle-Eglise connaît une forte croissance démographique depuis 1999 (gain de 280 
habitants, pour atteindre environ 620 habitants en 2015), notamment en raison d’un solde 
migratoire positif et d’un taux de natalité en hausse (nombreuses arrivées d’habitants plutôt 
jeunes). 
La taille des ménages diminue constamment, pour atteindre en moyenne 2,7 
habitant/logement en 2015. 
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4.5.10 Habitat et attractivité foncière 

 A L’ECHELLE DE LA C.C.R.A. : 
 
Le nombre de logements a augmenté de 119 % entre 1968 et 2012, atteignant 11 192 logements en 
2014, accompagnant la hausse de la population et la diminution de la taille des ménages. 
 

 
 
L’augmentation du nombre de logements a été particulièrement importante entre 1975 et 1982 (+28%). 
Le rythme de développement s’est ensuite stabilisé entre 10 et 17% par période de 8/10 ans. 
Ce rythme est plus rapide que celui à l’échelle de l’arrondissement ou de la région. 
 
Vieille-Eglise est l’une des communes qui connaît la plus forte évolution du nombre de logements sur 
la C.C.R.A. :  

 

Document n° 79 : L’évolution du parc de logements entre 2007 et 2012 sur la C.C.R.A. 
(source : PLUI) 
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 Attractivité foncière : 

Le prix des terrains est plus élevé autour des pôles urbains. Les communes appartenant à l’aire 
urbaine de Dunkerque, selon la classification EPTB (Oye-Plage, Saint-Omer-Capelle, Saint-Folquin et 
Sainte-Marie-Kerque) présentent un prix au m² compris entre 70 et 100 euros. Les communes de l’aire 
urbaine de Calais présentent des prix de la tranche inférieure : entre 50 et 70 euros. Les autres 
communes (dont Nouvelle-Eglise) présentent des prix au m² de terrain à bâtir beaucoup plus faibles, à 
savoir des prix inférieurs à 50 euros.  
Toutes les maisons communes de la CCRA situées hors aires urbaines de Calais ou Dunkerque (dont 
Nouvelle-Eglise) sont estimées entre 965 et 1000 euros / m² et leur surface est comprise entre 135 et 
140 m². 
Le marché immobilier sur le territoire est porté par les aménageurs et par la construction de logements 
ponctuellement par les particuliers. La construction neuve est donc essentiellement constituée de 
maisons individuelles de type pavillonnaire. L’habitat individuel groupé ou le collectif correspondent 
majoritairement à du locatif social. 

 

 

 

Document n° 80 : Prix des terrains et des logements au m² en 2011 (source : PLUI) 
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 A L’ECHELLE DE LA COMMUNE DE NOUVELLE-EGLISE : 
 
La commune est marquée par l’ultra-prédominance des résidences principales : 91,5 % (hausse de 0,6 
% par rapport à 2010). Par ailleurs, 91,7 % des logements sont des maisons. 
Plus de 65 % des résidences principales ont 5 pièces et plus (-3,6 % par rapport à 2010). 
 

On constate une tendance à la diminution de la taille des logements, répondant ainsi à la diminution de 
la taille moyenne des ménages. Ainsi, au plus l’emménagement des ménages est récent, au moins le 
logement concerné comporte de pièces. 

 

  
 
 
 
 
 
 
 
Par ailleurs, 73,3 % des ménages est propriétaire de sa résidence en 2015 (hausse de 4,5% par 
rapport à 2010) : 
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Le parc de logements est assez récent à Nouvelle-Eglise, avec la moitié de logements construits après 
1990 (50,2 %) et un faible volume de constructions (14%) datant d’avant-guerre. Cependant, même en 
renouvellement constant, la majorité des logements ne correspondent pas pour l’essentiel aux 
nouvelles contraintes d’isolations thermiques et de consommation d’énergies fossiles (normes RT 
2012 et RT 2020 à venir pour l’habitat). 

 

 
 

56 logements ont été construits en 14 ans entre 1991 et 2005 (4 / an).  

37 logements ont été construits en 6 ans entre 2006 et 2012 (6,2 / an). 

 

Synthèse : 

L’offre de constructions neuves a montré son efficacité sur Nouvelle-Eglise en permettant une forte 
hausse démographique depuis 1999, avec +280 habitants, le rythme de constructions sur cette 
époque était de l’ordre de 5 logements / an. 

De manière générale, l’attractivité foncière est élevée sur la CCRA, avec des constructions neuves 
réalisées à un rythme relativement soutenu pour suivre (et anticiper) l’accroissement de population. 

 

4.5.11 Analyse sommaire de l’emploi 

 A L’ECHELLE DE LA C.C.R.A. : 

La C.C.R.A. est intégrée à la zone d’emplois du Calaisis. Cependant, elle est sous l’influence 
économique à la fois du Calaisis, du Dunkerquois et de l’Audomarois : 
 

 

Document n° 81 : Zones d’influence économique autour de la C.C.R.A. (source : PLUI) 
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Le profil économique du territoire est le suivant : 

Selon l’Insee, on recense 1369 établissements actifs au 31/12/2013 au sein de la CCRA, comprenant 
une nette dominance du secteur du commerce, transport et services divers. 
 

 

Document n° 82 : Etablissements actifs par secteur d’activités sur la CCRA en 2013 (source : 

PLUI). 
 
 
La CCRA compte 4021 emplois, parmi lesquels un tiers sont des employés et un quart des ouvriers. 
Les cadres et professions intellectuelles supérieures représentent une faible part des emplois (9.7% 
pour la zone d’emplois de Calais et 13.7% pour la région) : 
 

 

Document n° 83 : Catégories d’emplois proposés sur la CCRA en 2012 (source : PLUI). 
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La CCRA possède trois pôles d’emplois importants : la commune d’Audruicq, qui propose 1436 
emplois, Oye-Plage avec 656 emplois et Saint-Folquin avec 271 emplois. Les autres communes 
proposent moins de 200 emplois chacune. Cinq d’entre elles proposent moins de 100 emplois. Ce sont 
généralement les moins peuplées.  
 
En 2012, la CCRA compte 3720 emplois sur son territoire, soit 7.6% de plus qu’en 2009, date à 
laquelle on enregistre 3458 emplois. Elle représente 7% des emplois de la zone d’emplois de Calais.  
 

Par rapport au nombre d’actifs ayant un emploi résidant dans la zone, le territoire 
intercommunal est capable de satisfaire seulement 35% de sa population de travailleurs.  

 
L’augmentation du nombre d’emplois est due particulièrement aux communes de Polincove, 
Offekerque, Muncq-Nieurlet et Recques-sur-Hem, avec des hausses allant de 30% à plus de 11% pour 
Muncq-Nieurlet. Dans l’absolu, c’est Audruicq qui a le plus impacté l’augmentation du nombre 
d’emplois, avec +149 emplois entre 2007 et 2012.  
 

 

Document n° 84 : Nombre d’emplois proposés sur la CCRA en 2012 (source : PLUI). 
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Plusieurs zones d’activités sont présentes sur le territoire de la CCRA :  

A Audruicq :  

- Une zone commerciale le long de la RD 219 (Carrefour et commerces attenants) (possibilité 
d’extension).  

- En face, une zone plutôt artisanale, industrielle, 1 bâtiment vacant. 

- Une autre zone plutôt commerciale (Aldi) mais aussi artisanale le long de la RD309.  

- A proximité de la gare, rue Carnot, une zone artisanale/industrielle avec une déchetterie 
intercommunale.  
 
Un bâtiment regroupant plusieurs cellules commerciales est implanté à Muncq-Nieurlet en bordure de 
la RD217, demande d’extension en cours.  
 
Une zone d’activités est présente à Saint-Folquin, au Nord, à proximité de l’autoroute.  
 
Les zones d’activités se situent systématiquement en bordure d’axes d’envergure du territoire 
intercommunal, afin de profiter de l’effet vitrine et d’avoir un accès rapide aux axes routiers.  
 
En dehors de ces lieux dédiés, on retrouve des activités économiques présentes de manière 
spontanée dans les tissus urbains communaux, généralement en centre-ville.  
 
Les communes suivantes ont un centre-ville qui regroupe des activités économiques et commerciales : 
Nortkerque, Zutkerque, Ruminghem, Audruicq, Oye-Plage, Saint-Folquin, Vieille-Eglise.  
Des activités sont également présentes mais de manière excentrée par rapport au centre-ville à 
Sainte-Marie-Kerque et Saint-Folquin, Muncq-Nieurlet, Pont d’Oye…  
 
Ces activités participent du dynamisme local et font vivre les villes.  
Par conséquent, il est primordial pour les communes de conserver des commerces et services de 
proximité. 
 
A la sortie du diffuseur autoroutier, l’Ecopôle alimentaire porte sur :  

- La création et l’aménagement progressif du Parc d’Activités de la Porte d’Opale (sur la commune de 
Nouvelle-Eglise) dans le cadre d’une double convention établie entre la Communauté de Communes 
de la Région d’Audruicq, la SAFER et la CCI de Calais.  

- Un pôle d’activités orienté vers le développement des activités agro-rurales, avec une convention 
SAFER pour l’acquisition du corps de ferme comportant des bâtiments d’habitation et d’exploitation et 
d’un ensemble de terres agricoles de 15 ha (sur la commune de Vieille-Eglise), avec une clause de 
conversion en bio. L’un des objectifs est de proposer un cadre propice à la création d’activités et aux 
porteurs de projets maraîchers, mais aussi d’organiser et développer des circuits courts. Un lieu de 
vente et d’animation y prendrait également place. Autres axes du projet : des jardins d’insertion, un 
projet autour de l’alimentation et la santé, un potager et un verger école.  
 
 
D’autres zones d’activités sont en projet sur le territoire de la CCRA :  

L’implantation d’un établissement commercial Leclerc en bordure de RD940 à Oye-Plage est prévue.  
Des projets de ZAC à vocation mixte à Audruicq et Oye-Plage sont connus.  
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Document n° 85 : Activités économiques sur la CCRA (source : PLUI). 
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La proportion de personnes travaillant dans la commune de résidence est relativement inégale selon 
les communes de la CCRA. Les communes les plus peuplées (Audruicq et Oye-Plage) montrent un 
taux élevé de personnes travaillant et résidant au sein de leur commune.  
 

Les communes plus rurales montrent le plus souvent un taux de personnes travaillant et 
résidant dans leur commune, plus bas que la moyenne intercommunale. Certaines communes 
abritent un taux très élevé de résidants partant travailler quotidiennement à l’extérieur. Trois 
d’entre elles atteignent presque 90%.  

 
Plus les emplois offerts par une commune sont nombreux, plus la proportion de personnes travaillant 
dans la commune de résidence est importante. Ce constat ne se vérifie pourtant pas à Saint-Folquin, 
qui abrite un grand nombre d’emplois mais dont le taux d’habitants travaillant dans la commune est 
relativement faible.  
 
Le taux faible de personnes travaillant dans leur commune de résidence confirme le caractère 
principalement résidentiel des communes de la CCRA : 

 

 

Document n° 86 : Personnes travaillant dans leur commune de résidence sur la CCRA en 2012. 
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 POPULATION ACTIVE SUR NOUVELLE-EGLISE : 
 
La population active a augmenté (+82 actifs) entre 2010 et 2015. La part de chômeurs est de 7,9 % 
(contre 13,3 % en 2010). Le taux de chômage est le rapport entre le nombre de chômeurs et la 
population active totale. Il est inférieur à celui de la moyenne nationale qui était de 10,2 % en 2015.  

Le taux de chômage est bas sur Nouvelle-Eglise car la population attirée depuis 1999 appartient à une 
classe sociale capable d’investir dans l’acquisition d’un logement neuf.  

 

 

En 2015, 88,9 % de ces emplois étaient des emplois salariés, 76,1 % de la population active étant en 
CDI ou titulaire de la fonction publique. 
 
 

 
 
 

Il est notable que seuls 15% de ces emplois sont sur la commune de Nouvelle-Eglise. Comme précisé 
dans la présentation du projet de Parc d’Activité, cela confirme bien que les habitants présents sur le 
secteur étudié travaillent en dehors de la commune et même de la C.C.R.A. Un des objectifs de la 
création du PA de la Porte d’Opale est bien de créer des emplois sur le territoire même. 
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 REVENUS DES MENAGES A NOUVELLE-EGLISE : 
 
La commune de Nouvelle-Eglise se caractérise par un revenu médian par unité de consommation* 
supérieur à la moyenne du département. 
En 2015, ce revenu s’élevait à 21 553 € et celui du Pas-de-Calais 15 755 €.  

 

* Le revenu fiscal par unité de consommation correspond au revenu du ménage rapporté au nombre d'unités de 
consommation qui le composent. Ce mode de calcul permet de relativiser le revenu du ménage suivant sa taille et la 
structure par âge des enfants. Le revenu médian partage les ménages en deux groupes : la moitié déclare un revenu par 
unité de consommation inférieur à cette valeur et l'autre moitié un revenu par unité de consommation supérieur. 

 
 

Synthèse :  

Le taux de chômage sur Nouvelle-Eglise est inférieur à celui de l’échelon national (7,9 %, en 2015, en 
forte baisse par rapport à 2010). Cela s’explique en partie parce que les habitants présents sur le 
secteur étudié travaillent en dehors de la commune et même de la C.C.R.A., notamment ceux arrivés 
le plus récemment qui s’installent sur le territoire pour faire l’acquisition d’une maison neuve.  
Par rapport au nombre d’actifs ayant un emploi résidant dans la zone, le territoire 
intercommunal est capable de satisfaire seulement 35% de sa population de travailleurs.  

Les communes plus rurales montrent le plus souvent un taux de personnes travaillant et résidant dans 
leur commune, plus bas que la moyenne intercommunale. Certaines communes abritent un taux très 
élevé de résidants partant travailler quotidiennement à l’extérieur. Nouvelle-Eglise atteint un taux de 
85%.  

 
 

4.5.12 Activités de loisirs, tourisme 

 A l’échelle de la CCRA : 

La Commune d’Oye-Plage et la partie sud du territoire sont concernées par un tourisme de nature et 
de loisirs de plein air. Le patrimoine est un facteur d’attractivité pour toutes les communes (restauration 
de la sécherie Delplace à Vieille-Eglise par exemple, moulins à Guemps…).  
 
On recense les lieux de tourisme majeurs suivants :  

- Réserve naturelle du Platier d’Oye, et activités liées à la plage (kitesurf, baignade…), avec un centre 
d’information La Maison des Dunes  

- Golf de Ruminghem  

- Lac d’Offekerque  

- Centres équestres de Polincove, Offekerque et Ruminghem  

- Fermes pédagogiques de Zutkerque (autruches, lamas, jardin/ferme)  

- Etangs de pêche à Polincove, Sainte-Marie-Kerque, Saint-Folquin, et Oye-Plage  

- Ilot d’Hennuin à Sainte-Marie-Kerque, et marais de Saint-Folquin  
 
La CCRA bénéficie par ailleurs d’une multitude de sentiers de randonnée qui couvrent l’ensemble du 
territoire :  

- Sentier de la Dame aux Loups, 14 km, autour de Zutkerque, Polincove, Muncq-Nieurlet  

- Sentier d’Audruicq, 10 km  

- Sentier Fantôme de l’Aa, 16 km, autour de Ruminghem  

- Sentier d’interprétation autour d’Hennuin, 5 km, entre Audruicq et Sainte-Marie-Kerque  
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- Sentier Pays de Langle, 9 km, Sainte-Marie-Kerque  

- Sentier Ansérienne, 17 km, Oye-Plage  

- Sentiers du Platier d’Oye  

- Sentier de la Dame blanche des Clochers, 4km, autour d’Offekerque  

- Sentier du Marais, Nortkerque  
 
Ruminghem et Oye-Plage peuvent être considérés comme les deux principaux pôles touristiques de la 
CCRA, du fait du regroupement pour chacune de nombreuses activités touristiques bien définies, dont 
au moins une attractivité majeure, à savoir le golf pour Ruminghem et la réserve naturelle du Platier 
d’Oye pour Oye-Plage.  
 

Un projet à Audruicq d’aménager une partie du Canal vers le secteur du Camping des Pyramides est 
en cours de réflexion : activités touristiques liées à la présence de l’eau. 

 
Les campings :  

Le territoire dispose de 18 campings depuis plusieurs années, comprenant 980 emplacements. Il s’agit 
de campings essentiellement résidentiels avec emplacements à l’année pour mobile Home ou 
caravanes. 85% des emplacements sont des emplacements résidentiels.  
- 8 campings sur Oye-Plage, un total de 530 emplacements  
- 6 campings dans l’arrière-pays (Audruicq – Polincove – Nortkerque – Sainte-Marie-Kerque – 
Zutkerque), pour un total de 450 emplacements  

Il n’y a pas de campagne sur Nouvelle-Eglise. 

 
Les gîtes/chambres d’hôte/accueils :  

Le territoire a été marqué ces dernières années par la création de gîtes et de chambres d’hôtes, 
surtout dans la partie sud du territoire mais également à Oye-Plage. L’accueil à la ferme se développe 
également.  
En 10 ans, la capacité d’accueil en gîtes et chambres d’hôtes a explosé : +210% de gîtes, et + 1050% 
de chambres d’hôtes, pour un total en 2013 de 57 hébergements de ce type.  
Des communes qui n’en étaient pas pourvus en 2004 le sont maintenant. C’est le cas de : Oye-Plage, 
Sainte-Marie-Kerque, Ruminghem, Zutkerque, Saint-Folquin, Vieille-Eglise. En 2004, les 
hébergements étaient uniquement implantés à Audruicq, Offekerque, Guemps, Recques-sur-Hem et 
Muncq-Nieurlet.  
En termes de fréquentation les gîtes enregistrent entre 25 et 30 semaines de locations. Les gîtes 
ruraux et chambres d’hôtes bénéficient à la fois d’une clientèle touristique en saison et lors des 
vacances scolaires, avec une présence significative de la clientèle française et belge. D’autre part ils 
accueillent en hors saison une clientèle d’affaire/ d’ouvriers ou cadres en déplacement (proximité du 
tissu d’entreprises de la région dunkerquoise).  

Il est également important de noter qu’a ouvert il y a 3 ans une résidence de tourisme à Oye-Plage : 
Holiday Suites Côte d’Opale : 15 appartements pouvant accueillir jusque 6 personnes chacun. 

Il n’y a pas d’offre d’hébergement touristique de ce type sur Nouvelle-Eglise. 

 
 
Les hôtels :  

Le territoire dispose d’un hôtel 4 étoiles, le Château de Cocôve, situé à Recques-sur-Hem. 
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Document n° 87 : Activités touristiques sur la CCRA (source : PLUI). 
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4.5.13 Equipements et services 

La communauté de communes d’Audruicq est plutôt bien dotée en termes d’équipements. Sur le 
territoire on retrouve des équipements de base tel que : alimentaire, écoles, tabacs, mais aussi des 
équipements de proximité : Poste, coiffeurs, boulangerie, médecins etc…Il existe aussi des 
équipements supérieurs comme la médiathèque, piscine… Ces équipements présents sur le territoire 
sont concentrés sur deux communes principalement, Audruicq et Oye-Plage. 

De même, elle est plutôt bien dotée en termes de services et produits. Sur le territoire on retrouve 
toute sorte de services, les services de proximité avec la poste, coiffeur carburant, médecin, infirmier, 
pharmacie, boucherie, boulangerie, et centres commerciaux… 

  

Document n° 88 : Eloignement aux équipements et services sur la CCRA (source : PLUI). 
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4.5.14 Services administratifs et enseignement 

Plusieurs équipements et services sont proposés sur la communauté de communes d’Audruicq 
répondant aux besoins actuels et futurs sur le territoire. Chaque commune est assurée par sa mairie, 
on retrouve également des presbytères, des salles de réception, bureau de poste…La CCRA dispose 
d’un tissu associatif riche et dynamique avec beaucoup d’associations de nature culturelle et sportive. 
Du fait de sa position géographique la CCRA reste attractive et touristique, ce qui lui permet de mettre 
en place des manifestations culturelles comme la fête de la Chicorée.  
La CCRA dispose d’une richesse en équipement scolaire, on retrouve bons nombres d’écoles 
maternelles et primaires ainsi que quelques collèges. Ces établissements dépendent de l’académie de 
Lille. 
 
On note en particulier pour Nouvelle-Eglise la présence de l’École Maternelle Claude Monet. 
 

 

Document n° 89 : Equipements scolaires sur la CCRA (source : PLUI). 

 
Pour la question des collèges, le territoire de la CCRA est un peu dépourvu, seulement deux collèges 
situés à Audruicq et Oye-Plage permettent d’accueillir les élèves. Les habitants sont donc en moyenne 
obligé de parcourir quelques kilomètres, en moyenne entre 5 et 10. 
 
La CCRA ne dispose pas de Lycée sur son territoire. Pour les étudiants, il est primordial de faire plus 
de 10 kilomètres pour se rendre au lycée le plus proche. 
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4.5.15 Moyens d’intervention et localisation 

Le moyen d’intervention de la protection civile (Centre D’incendie et de Secours) le plus proche est 
localisé à Marck-en-Calaisis (à 8 km).  

On citera également la proximité de dispositifs de soins avec le Centre Hospitalier de Calais à 12 km. 

 

4.5.16 Gestion des déchets 

La C.C.R.A. a la compétence en matière de collecte, de traitement et valorisation des déchets. La 
collecte sélective des déchets sépare les papiers et emballages recyclables, les déchets ménagers 
non recyclables, les bio-déchets, les déchets verts et le verre. 
 
Les déchets ménagers sont collectés hebdomadairement sur la commune de Nouvelle-Eglise : 

- La collecte des Ordures Ménagères résiduelles s’effectue une fois par semaine le lundi. 

- La collecte des emballages recyclables et du verre s’effectue une semaine sur deux, le lundi.  

- la collecte des bio-déchets s’effectue chaque semaine le mercredi. 

- Les déchets verts sont collectés au porte à porte chaque semaine le mercredi. 

- Les encombrants sont collectés en porte à porte 1 fois par an le 21 juin. 
 

 

Document n° 90 : Calendrier de collecte des déchets sur la CCRA. 
 
Les habitants ont aussi accès aux déchèteries de d’Audruicq et Oye-Plage à 5 minutes de route de 
Nouvelle-Eglise. 
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4.5.17 Réseaux divers et d’eau 

Concernant l’emprise du projet, il a été lancé des Déclarations de Travaux (DT) auprès des différents 
concessionnaires concernés. 

Les différents concessionnaires ont été rencontrés le 04 février 2016 dans le cadre de 
l’étude de préfaisabilité pour la réalisation de la Porte d’Opale. 
 

 Réseau d’eau potable et défense contre l’incendie 
 
Il est possible d’amener sur la zone des entreprises très consommatrices d’eau. 
La proximité de réserve permettra d’envisager une distribution importante, y compris pour la défense 
incendie. Si besoin important d’eau industrielle il faudra étudier un retour des eaux de traitées par la 
station 
 

 

 Réseaux secs (gaz, électricité, télécommunications,…) 
 
Concessionnaire contacté : ENGIE 
Il faut en amont avoir une définition des besoins sur la base de zones d’activités de surface 
équivalente et faire une demande de pré-étude auprès d’ERDF Distribution. 
Il faudra prévoir les postes de transformation sur la zone. 

 
Concessionnaire : RTE 
Concernant les réseaux de transport d’électricité (concessionnaire contacté : RTE), il n’y a pas de 
réseau concernant le site étudié (la ligne électrique passe plus au sud). 
 
Concessionnaire contacté : GrDF 
L’alimentation gaz est située à 650ml de la zone. Elle est donc facilement raccordable au réseau. 
Préalablement au lancement des travaux une convention devra être établi entre l’aménageur et GRDF. 
Il faut prévoir dès maintenant en lien avec les travaux du département sur la RD la pose des réseaux 
qui permettront l’alimentation de la zone (prévoir en tranchée commune). 
 
Concessionnaire contacté : GRT Gaz 
Sans objet. 
 
Concessionnaire contacté : Air liquide 
Sans objet. 
 
Concessionnaire contacté : Orange 
La présence de la fibre ne dispensera pas d’amener sur la zone des réseaux en cuivre. 
Les réseaux existants sont situés le long de la RD219. Il est utile de prévoir un nombre de fourreau 
plus important long de la RD219 dès maintenant. Il conviendra d’estimer le nombre de ligne utile sur la 
zone. 
La CCRA a adhéré au Schéma Régional du haut débit. Il est prévu une arrivée de la fibre pour 2020. 
 
 

 Réseau d’assainissement des eaux usées 
 
Les réseaux sont en attente sous la RD219. La capacité de la station d’épuration intercommunale 
d’Oye-Plage permettra le traitement des eaux de la zone : actuellement elle a une capacité de 10 000 
équivalents habitants avec une réserve de 1 500 eh en intégrant dans le process de traitement une 
bâche tampon de 600 m3 qui permet un travail de nuit. 

 

 Réseau d’assainissement des eaux pluviales 
 

Sans objet. 
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4.6 Risques naturels et technologiques, sols pollués 

4.6.1 Risques de mouvements de terrain et d’inondations 

 Généralités 
 
Risques liés aux mouvements de sols et inondations sur la commune de Nouvelle-Eglise (source : 
www.georisques.gouv.fr) : 
 

Risque concerné 

Cavités 
souterraines 

Mouvement 
de terrain 

Retrait – 
gonflement 

des sols 
argileux 

Territoire à 
Risques 

d’Inondations 
(TRI) 

Atlas des 
Zones 

Inondables 
(AZI) 

Programme 
de 

prévention 
des 

inondations 
(PAPI) 

Plan de 
Prévention 

des 
Risques 
Naturels 

Inondations 

Non Non Oui Non Non 
Oui (Delta 

de l’Aa) 
Non * 

 
* Les 7 communes non étudiées dans le cadre du PPRN Pieds de Coteaux des Wateringues (Guemps, 
Nouvelle-Eglise, Offekerque , St-Folquin, Ste-Marie-Kerque, St-Omer-Capelle, Vieille-Eglise) ne sont 
concernées que par des zones inondées constatées pour lesquelles les prescriptions sont :  

  l’interdiction de cave et de sous-sol ; 

  la surélévation du premier niveau de plancher à 50 cm au-dessus du terrain naturel. 

 
 

 Nombre d’arrêtés de catastrophe naturelle (CAT-NAT) à Nouvelle-Eglise (source : 
www.georisques.gouv.fr) : 

 

 
 
 
 

http://www.georisques.gouv.fr/
http://www.georisques.gouv.fr/
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 Vulnérabilité à l’aléa retrait-gonflement des argiles 
 
Le périmètre du projet est soumis à l’aléa de retrait-gonflement des argiles : aléa moyen (source : 
http://www.georisques.gouv.fr). 
 

 

Document n° 91 : Risques liés à l’aléa retrait-gonflement des argiles. 

 
 

 Vulnérabilité aux risques de remontées de nappe 
 
Le site est considéré comme sujet au risque de remontée de nappe : 
 

 

Document n° 92 : Risques de remontée de nappe. 

 

http://www.georisques.gouv.fr/
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Synthèse : 

Le risque d’inondation par ruissellement ou débordement de cours d’eau ne concerne pas directement 
le projet. Il convient néanmoins d’être particulièrement vigilant à la gestion des eaux pluviales du projet 
car il se situe sur un site très plat. 
Le risque d’inondation par remontée de nappe est notifié sur le périmètre du projet, il en est de même 
concernant l’aléa de retrait-gonflement des argiles qui est moyen. 
Il n’y a pas de précaution particulière à prendre du point de vue géotechnique hormis les études de 
sols normalisées préalables à tout projet d’aménagement, qui viendront ou non confirmer ces risques 
géotechniques et les préconisations constructives à prendre. 

 

4.6.2 Plan de Gestion des Risques d’Inondation 

Le Plan de Gestion des Risques d’Inondation (PGRI) définit la vision stratégique des priorités 

d’actions en matière de prévention des inondations, à l’échelle du bassin Artois-Picardie et pour les 6 
années à venir (2016-2021). 
 
Le PGRI est opposable à l’administration. Les documents d’urbanisme doivent être compatibles, ou 
rendus compatibles sous 3 ans après l’approbation du PGRI, avec les dispositions des objectifs 1 et 2 
du PGRI Artois-Picardie, puis avec les objectifs 3, 4 et 5 du PGRI Artois-Picardie. 
 
Une stratégie locale de lutte contre les inondations est en cours d’étude sur le territoire du Delta de 
l’Aa : Arrêté préfectoral portant élaboration de la stratégie locale de gestion des risques d'inondation du 
Delta de l'Aa (arrêté du 10 décembre 2014). 
 
Les 5 objectifs du PGRI Artois-Picardie sont : 

- Objectif 1. Aménager durablement les territoires et réduire la vulnérabilité des enjeux exposés aux 

inondations. 

- Objectif 2. Favoriser le ralentissement des écoulements, en cohérence avec la préservation des 

milieux aquatiques. 

- Objectif 3. Améliorer la connaissance des risques d’inondation et le partage de l’information, pour 

éclairer les décisions et responsabiliser les acteurs. 

- Objectif 4. Se préparer à la crise et favoriser le retour à la normale des territoires sinistrés. 

- Objectif 5. Mettre en place une Gouvernance. 

 

On citera en particulier l’orientation suivante du PGRI qui est susceptible de concerner le projet : 

  - Objectif 2, orientation 5 :  

* La limitation de l’imperméabilisation, priorité à l’infiltration et aux techniques alternatives de gestion 
des eaux pluviales. 
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4.6.3 Risques sismiques 

Le territoire français a été divisé par le décret du 14 
mai 1991 en cinq zones soumises au risque 
sismique, classées de façon croissante 0, Ia, Ib, II et 
III. La totalité du département du Pas-de-Calais était 
classée en zone 0, de sismicité négligeable.  

Le zonage sismique de la France a été révisé pour 
s’accorder avec les principes de l’Eurocode 8, en 
tenant compte des nouvelles données de sismicité 
instrumentale et historique depuis 1984. Ce nouveau 
zonage est entré en vigueur le 1er mai 2011 ; il est 
défini dans les décrets 2010-1254 et 2010-1255 du 
22 octobre 2010, codifiés dans les articles R.563-1 à 
8 et D.563-8-1 du Code de l’environnement. Ainsi, la 
France est divisée en 5 zones de sismicité allant de 
1 (très faible) à 5 (forte).  

Les textes réglementaires fixant ces règles sont : 

- l’arrêté du 15 septembre 2014 pour les 
bâtiments de classe dite « à risque 
normal », applicable au 1er mai 2011 ; 

- l’arrêté du 24 janvier 2011 pour les 
installations classées dites Seveso, entrant 
en vigueur au 1er janvier 2013. 

 

Document n° 93 : Zonage sismique en France. 

 

Les règles de construction définies dans l’arrêté du 15 septembre 2014 s’appliquent en zone de 
sismicité 2 pour les bâtiments de IV (bâtiments de production et stockage d’eau potable, de distribution 
d’énergie,…).  

La faible activité sismique de la région n’exclut pas la possibilité de séismes destructeurs mais les rend 
très peu probables. De petits séismes peuvent avoir des conséquences sur la sécurité des populations 
soit directement, soit par effet induit. Aucun secteur particulier n’apparait en tout état de cause plus 
concerné. C’est l’ensemble du département qui peut être affecte mais à un niveau qui ne semble pas 
devoir qualifier le risque de majeur. 

Nouvelle-Eglise apparait classée en zone 2 (faible) et est concernée par la réglementation 
parasismique. 

 

4.6.4 Sols pollués 

La consultation des bases de données BASIAS* et BASOL* permet de constater qu’il n’existe pas de 
sols pollués sur la commune de Nouvelle-Eglise (selon cette base de donnée).  

 
* BASOL : inventaire des sites pollués ou potentiellement pollués et appelant une action des pouvoirs publics à titre 
préventif ou curatif. L’inventaire, actualisé en continu, permet d’appréhender les actions menées par l’administration 
et les responsables des sites pour prévenir les risques et les nuisances. 

* Base de données nationale « BASIAS » : inventaire des anciens sites industriels et activités de service. Les 
informations sur tous les sites ayant accueilli des activités industrielles dans le passé, collectées à partir d’études 
des archives départementales et préfectorales, sont versées dans la base de données BASIAS, accessible à 
l’adresse http://basias.brgm.fr. Bien entendu, des décharges ou des sites industriels dont l’activité a cessé depuis 
plusieurs décennies ne sont en général plus une source de risques. Mais ils peuvent le redevenir si des 
constructions ou des travaux sont effectués sans précaution particulière. BASIAS est achevé et contient 14 223 sites 
pour le Nord - Pas-de-Calais. Le BRGM est chargé de la réalisation de cet inventaire. Ce dernier s’inscrit dans le 
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cadre de la circulaire du Ministère chargé de l’Environnement du 03 décembre 1993 qui définit la politique nationale 
de traitement et de réhabilitation des sites et sols pollués. BASIAS a été créé par arrêté du ministère chargé de 
l’environnement en date du 10 décembre 1998. Son utilisation est précisée par les circulaires de ce ministère des 26 
avril 1999 et 09 juin 1999. 

 

4.6.5 Risques industriels 

Qu'est-ce que le risque industriel ? : Le risque industriel majeur est un événement accidentel se 
produisant sur un site industriel et entraînant des conséquences immédiates graves pour le personnel, 
les riverains, les biens et l'environnement. Pour prévenir ce type d'accident, les établissements les plus 
dangereux sont soumis à une législation stricte et à des contrôles  réguliers (loi sur les installations 
classées pour la protection de l'environnement soumettant certaines activités à autorisation 
préfectorale ou à déclaration préalable). 

 
 

 Les risques SEVESO : 
 
Un certain nombre de sites industriels font peser, par la nature de leurs activités, des risques toxiques, 
d’incendie ou d’explosion sur les populations situées dans leur voisinage immédiat et parfois plus 
lointain. Les établissements industriels présentant les risques les plus importants pour les personnes, 
les biens et l’environnement, sont soumis à une réglementation spécifique dite « Seveso ». 
 

Le projet n’est pas concerné par l’emprise d’un site SEVESO. 
Les plus proches sont situés à Calais (Synthexim, Graftech, 10km à l’ouest) et Gravelines (BASF, 
BEFESA VALERA, TOTAL,…, 10 km à l’est). 

 

 

Document n° 94 : Localisation des sites SEVESO dans le secteur d’études. 

 
 

 Risque nucléaire : 

  

Nouvelle-Eglise ne fait pas partie des 8 communes concernées par le risque nucléaire lié à 
la centrale nucléaire de Gravelines (selon liste établie en 2009). 
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 Le transport de matières dangereuses : 
 
Qu'est-ce que le risque lié au transport de matières dangereuses ? 
Le risque lié au transport de matières dangereuses est consécutif à un accident se produisant lors du 
transport, par voie routière, ferroviaire, aérienne, voie d'eau ou par canalisation, de matières 
dangereuses. Il peut entraîner des conséquences graves pour la population, les biens et/ou 
l'environnement. 
 
Quels sont les risques pour la population ? 

Les produits dangereux sont nombreux ; ils peuvent être inflammables, toxiques, explosifs, corrosifs ou 
radioactifs. 
Les principaux dangers liés aux TMD sont : 

− l'explosion occasionnée par un choc avec étincelles, par le mélange des produits avec des 
risques de traumatismes directs ou par l'onde choc, 
− l'incendie à la suite d'un choc, d'un échauffement, d'une fuite avec des risques de brûlure et 
d'asphyxie, 
− la dispersion dans l'air (nuage toxique), l'eau et le sol de produits dangereux avec risques 
d'intoxication par inhalation, par ingestion ou par contact. 

Ces manifestations peuvent être associées. 
 
Quels sont les risques dans le département du Pas-
de-Calais ? 
Les accidents de TMD peuvent se produire 
pratiquement n'importe où dans le département ; une 

carte a toutefois été élaborée par le Cerema, 
représentant les principales infrastructures du 
département (page suivante)  
 
 
Quelles sont les mesures prises dans le département 
? 
− Plans de secours TMD et ORSEC ; en mer, le plan 
POLMAR prévoit, en cas de pollution, barrages 

gonflables, moyens de récupération, produits diluants, 
nettoyage du littoral... 
− Plan de Surveillance et d'Intervention de la Direction 

de la Production et du Transport du Gaz de France ainsi 
que d’Air Liquide et de Trapil. 
 
 
 
 
 
 

L’aléa est faible à moyen sur le secteur étudié, bordé par des axes routiers ouverts aux transports 
exceptionnels (RD219) par exemple. 
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Document n° 95 : Carte du risque lié au transport de matières dangereuses. 

 
 

 Installations classées pour la protection de l’environnement (ICPE) : 

(Source : http://www.installationsclassees.developpement-durable.gouv.fr/accueil.php) 
 

Il n’y a pas d’exploitation ICPE sur la commune de Nouvelle-Eglise. 

 
 
 
 

Nouvelle-
Eglise 


